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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

L'odieuse tentative d'attentat1 Une réforme générale de notre . Un messase de M. Mussolini aux Chemises Noires 

,~.~~'.:~;;-~~~1~'..~. o~:~~~'.s~~~~ .. i~~'.~'.a'.'.'." ... 1Les sanctions, "un crime ôbsÜrde destiné à augmenter le 
cat~':":i~ ~ :.~~ étr~.le~i::.~~~; ·~·ri;~:~ ~~~i:n:i~~:r~m~eorl::.;t~:ti~:i s: désordre et Io m1·se' re entre les not1·ons '' dea écrits laissant sous-entendre qu'un 1 traduiront sous la forme de projets de 
P~ys étran1rer se tr()uverait mêlé à l'af • lois, en partie déjà soumis au Kamutay 
faure du complot. ou sur le point de lui être soumls. -------taf 1 IJ."H r::e -------

Suivant notre enquête auprès des per- Voicj quelques-unes de ces décis-ions 
'<>nnalités autorisées des lire n'ont pas déjà prises : - . . 
ete découvertes en possession des per - - Le projet de loi qui concern.e 
aonnes arrêtées. le.s avocats s'inspire des dispositions des 

Les suppositions de la presse helléni- lois en vigueur en Italie, Roumanie, You 
que amie suivant lesquelles l'Italie aurait goslavie, Autriche et Allemagne. Pour le 
des vues sur )'Anatolie ne trouvent pa1

1 
moment, ce n'est là qu'un avant-projet 

Les Jtal il~JtS, <lig1ies <le <"<' 110111, 
pl 1ts arlittl0 11<'<' <les 

s • 01·ga11 ise1·011.t 
tll>fenses 

J>Olll" la 

-----~ tU<*1•-----

d'ê<::hos ici et ne donnent lieu à aucune qui ne deviendra définitif qu'après que Rome 27. _La c:Feu.ill-e d'ordres> Genève. les multiples préparatifs auxquels procè .. 
sorte d'appréhension. les jntéressés auront fait connaÎtTe leurs du Parti' National Fasciste contient l'ap Un n1a1·cl1e' a-t-1'1 e'te' \de l'Italie en vue de faire face aux MU\C• 

l.'nrl'estution il'Etlu•m et tle HC!jit avis. Le but pouf'uivi est de faire des' el uiva 1 • , lions. On signale notamment que l'ex· 
Anunan 26 A A - Reuter commu- avocats une organisation idéale aidant les lp C~emi:'e..Noires de toute l'Italie ! ' conclu entre Londres ploitation des mines de l'Arsa, dans la 

nique : ' • • j~ges à faire éclater la vérité et non pas Le treizième anniversaire de la Mar- région de Pola, s'intensifiera et la pro -
A la suite de l'enquête ouverte relati- s ingénia~! à utiliser les rnuage• ~~ mé- lche sur Rome trouve le peuple italien réu et Washi ngto11? duclion annuelle sera portée à 1.300.000 

~~ment au complot tramé contre Ata - c~nis?1e Judiciaire P?_ur fai~e devi.er~ la ni et groupé autour du Régime, en une tonnes. 
lu.rk, la police transjordanienne arrêta à! v~r .te en faveur de 1 tn~ul~e .. ~n. va eta- 1 mane compacte, spirituellement mobili- W~hington, 27 A. A. - On croit Le charbon de 1' Arsa est particulière -
"-rntnan deux frères dont , l'un,. Çerkes 1 hlir la metho,de du ca~:er JUdlcJaire- pour s~ depujs le 2. oc~obre p~ u.ne réu~io_? que la réponse des Etats-Unis au mémo- ment apprécié pour les besoins des ha -
.E.lht.rn qu· servit sous la revolution tur- les condamnes et les détenus. unique dans l'h1sto1re et pret a tout eve- randt.'111 de Genève sur les sanctions con- teaux. En outre, l'électrification des deux 
que pw' · 

1 
, I' nu' Sans rien leur faire- perdre de leur va- nement. tiendrait un appel des Etats-Unis en fa- principales lignes de chemin de fer de la • s passa a enne . 1 'd . 1 f r . d . . . 

L'imJloSantc manilcstutiou feur, o~ va _red'u1r~ es oima ite.~, rs ;n- 1 Treize aru de régime ne sont pas pas-, veur ~e lai pa~x ct.tulne •~raitdpasl sel~lemednt péninsule, la ligne Florence-Rome et cel-
1 • >J'l ormat1ons JU iciaires pour acce erer es sés en vain • le monde des égoïsmes une s1mp e recap1 ation e a igne e le de Rome-Naples assurera une écono-

1 e nos coucltoycus 1sruc 1 "S · j • ' d · · - w h' d · 
. . , , proces. ploutocratiques et conservateurs est con- con wte swv1e par as angton epui!> mie de 1.100.000 tonnes de charbon par 

hi Ainsi que n~us l"av~ns, ~éJa ann~nce Act.uellement, ce dont o~ se plaint le traint d'en prendre acte. Je début de l'affaire éthiopi~nne. . an. 
deer, nos c~~c1~oy~ns 1~raeütes .PTof1ta~t plus c est d~ .1e .paa pou_voir trouver,. vu Ceux qui s'apprêtent à consommer à , La réda~on de cette repo~se aurait 
lé c_c que c e~1t h1er u.n s~med1, ont ... ce- le mauvais etat des a;ch1ves, -les d~S'Sle1s nos dépens la plus odieuse des injustices eté influcncee par les conversations me 
d bre des ~rv1ces d action de gr~ces anciens, ou les rense-Jgnements qu1 sont s'apercevront que le peuple tialien est 1 nées secrètemenL avec l'Angleterre de .. : aUX sanclÎOllS 

ans toutes les synagogues de notre ville, néc~saires. Se basant sur le règlement , capable d'un héroïsme égal à celui de · puis une semaine. 1 • 

P?ur remercier i'Eternel d"avojr ,p.réser- ad hoc existant en Autriche, on obtien- ses soldats qui ont vengé la gloire d'A- Le département d'Etat aurait consenti 1 . Lo~?res, 26 A. A,.- Le& sanction~ 
l.7 les précie~x _jours ~e ~~tTe Presiden~. dra dès sa_ ~is: en application ... : .. doua et apporté la civilisation sur une à souteni~ 1:actic:>n bri~annique à G~~ève financt..:res contre l'Italie entreront en v1 

Les adhésions 

Jl.fadacachia qui poussait les 
se sournettre aux Italiens. 

habttants d 

L'acli\'ilé aéril'nnc 

Les correspon<lant~ des journaux Fran 
çais signalent qu'indépendarnment des 
troupes du Ras Seyoum, qui se concen -
treraient aux abords des lignes italien -
nes, dan3 le Tigrè, Ras Kassa grouperait 
100.000 hommes plue à l'Ouest, vers la 
frontière du Soudan. 

Les reconnaissanCf'l!I aériennes italien~ 
nes ont confirmé la concentration de fo r 
te~ ma.iSes ennemies dans la zone d'Am 
ba Alag,, près de Makallè et dans la zo­
ne de Tembien. 

A propos de l'activité aérienne SUT ce 
front, on signale r épisode suivant : 

Asmara, 26. Trots appareils de l'esca-

drille ··Disperata". commandée par le ca­

pitaine Ciano, ont e:écuté, hier, un t 1ol de a(fluence eta1t particuhetement con.si- a) la celer te dans Jt> contro1e et lins· f d t af · · dans les hmltes imposees par la pohtiql' gueur en Grande • Bretagne le 29 octo-
r~rable au temple Kenes~eth Jsr~cl. pcct!on ; . poiJi:: a:Oé:rr:har;:n;~vénements s'a- intérieure, en échange de la promesse an- 1 bre. reconnaissance de <:itatre heures. au-des-
avencei.nte était ?ondée de ~i~èles . bien b) la marche en quelque sorte auto chève. L'an XIVe du Régime, nous le sa glaise de soutenir le P?Ïnt de ':ue améri-1 .. :if. :if. Jf. f" • , • sus de .A-fakallè et d1l. district de Ternbien. 
f>l ant 1 heure f1~ee po~r l~ ceremonie. L~ matiqu.e, ~~s ~ffaire~ ; , luons dans un style guerrier, les drapeaux cain lors de la prochaine conference n~· Gene.ve, 26. - ~usqu ic! ~e ~.reatr1at Avant été l'objet d'une fusillade et d'un 
f rPart des a~4!.I tants eta1ent debout et il c) 1 un1F1cat1on de la methode de tra- déployés, avec tout l'élan de notre foi, v-ale, et de s'opposer à l'accord de pari- de la Ligue des Nattons a ete &aJSJ de 28 feu de niitrailleuses, l'escadrille y répondit 
,:~ut, littérale~~nt, re~user . l'a<=:cès du vail dans les greffea, y compris celles du avec toute notre volonté désormais trem té avec le Japon.. 

1
1 adhésions pour. l'application de l'e'!'~ar- vigoureusement en rolant à très basse al­

•tr Pie aux fideles qui continuaient à classement : ' 'ipée par d'innombrables et très dures é- Les 11our11arlers en cours1!0 sur.les ~nvolS d''."'~ et de mun~t~ons 'itudc. A cette occasion, les aviateurs ont 
iver. d) une grande perte de temps sera e- preuves a dest1nabons de l Italie, sept adhes1ons 1 f . d _, 
arnu a nom reuse assistance, nous conomisée. Chemises Noires de toute l'Italie : Londres, 27 A. A. - Le gouvernement aux mesures fmanc1eres, wie ce e e . . . P · 1 b · 1 · 1 . . ( 11 d pu constater une ois e p<-U.S que la popu· 

~"on~ reconnu le Dr. Abrevaya, député Le nouveau projet de loi concern3nt Celle-ci est l'époque où il faut sentir français communiqua au cabinet les pro .. : l'Union sud-africaine), pour les sanctions lation agitait des drapeaux blancs en si-
,.~ Nigde, les d11igeants de la commun~u les notaires vise à Faire de nos notariats l l'orgue:il de vivre et de combattre. positions italiennes susceptibles de servir 1 economiques. gnc de soumission. 
~:. au complet, les membres des conseils de réelles institutions de service public, C'est l'époque où un peuple mesure ~ de base au règlement du conflit italo - 'IL 'A t .· che fournira de la Au-dessus de Ma•·allè, l'escadrille "Dis­
-Pr'~'. et religieux du gr~n? Rabbin~t, l~s et cel~i. q~i vise la nou~elle or.gani~ation l'étalon des forces QUÎ lui sont hosti1es sa éthiopien On croit que .1' Angleterre n:ac . U 1 1 , • . perata" a été rejointe par l'escadrille "Tes-
t.an idents des o~vres JUlVes. de. b1c:nfai- du, ~1n1s!ere de Ja j u~lic~ env1sagt' la capacité de résistance et de victoire, de- ceptera pas les suggesbons, au moins f On tC et de 1 aCJet• Ù l Utlte a di Leone". dont fait partie Bruno Mus-
d Ce de notre v11le, et aussi d off1<:e~s creahon a nouveau des tribunaux de pre vant un siège économique que l'histoire sous leur forme conn~e. . 

es arrnées de terre et de mer. La ceTe- mière instance. flétrira comme un crime absurde destiné Cependant, le cabinet garde un con- Rome, 26. - Le gouvernement ita- 04ini. 
tno.nie débuta par la marche de l'lndé - D'autre part, pour éviter les station- à accroître Je désordre et la misère entre tact étroit avec Pal'is afin d'examiner en lien et le ministre d'Autriche ont échan- Les appareils sont rentrés à Asmara au 
l>endance, chantée par un groupe d'élè- nements dans les cou·loirs des palais de les nations. commun toutes les possibilités de négo· gé des notes en vertu desquelles il est dé- bout de quatre heures de vol. au cours des­
'••. •ous la direction du M Goldenberg. justice, les heuros figurant dans les cita- ; Tous les Italiens dignes de ce nom lut- ciation et de modification des proposi - cidé que l'Italie importera 150.000 que17es ils ont couvert huit cents kilomè -

11 Me Marco Nahoum- om, président du lions seront celles auxquelles les procès l leront en s'organisant dans la plus achar- tions italiennes. quintaux de fonte et 100.000 quintaux ires. 
,':<_teur Galata • Beyoglu • ~i!li, ouvrit la se dérouleront. née des défenses • ils feront la distinc _ Les milc:ux politiques soulignent que d'acier. Huit journalistes, dont cinq étrangers et 
f~le. des discours. Avec une éloquence On pense supprimer les hui"!tiers et . tion entre les anüs' et les ennemis • ils se le cabinet prit toutes les mesures néces - ) b h , J trois Italiens, ont participé à cette recon-
1''."t>-"sante, jl flétrit ceux qui ont osé VOU- confier à l'administration des Postes le 1rappelleront longtemps. Ils tran~met - saires pour l'application des sanctions fi- Lee 1ar ontc ecos ovaque naissance. 
Qir attenter aux pré.cieux jours d'Atatürk. !":Oin de distribuer IE>!t citations. tront le souvenir et l'enseignement des nancières. Prague, 26. - La direction des mlnes F1~ont du Sud 

c C:e fut ensuite le tour du Rév. Dr. Mar- Deux buTeaux des statistiques seront pères aux fils et aux petits-fils. 1 'J t I" · • d'Ostrava a conclu un contrat avec l'Italie 
k~'· chef de la communauté israélit.e ach- créés. l'un au Minist~re et l'autre à la Rome 27. _ Message du Duce aux ....# a le Se prepare pour la fourniture de charbon. 
d~f\~2:.ime, qui attira l'attentjon de l'au· Cour de Cassation. Les tribunaux y adres ' Chemi~ Noires Rome, 26. - Les journaux relèvent 
~~O~re SUT le~ m~Tites. ~e, notre. <;-hef et seront des relevés indiquant le r~sumé j Légionnaires de la Révolution ··--m--1.-l-1.-t-a-1· re 
~ e que lut doit 1 element 1mf. cCe de leurs travaux. Ces bureaux suivront i Vous devez être en première ligne La si tua tion 
i){)lll che1 à ·la T UTquit" républicaine, dit# pas à pas non seulement la marche des dans le devoir et le sacrifice. ' 
11' dsonne comme un chant de. v~ctoire ; affa~res judic~a.ires, le travajl f~urni p~r j C'est là le seul privilège dont vous de 
d erneure Je symbole du patnot1srne ar- le9 Juges, mats permettront aussi de voir 

1 
vez être fiers. 

eA c~ rholu: > . , quels "ont les tribunaux où les aff~ires A tout mo~ent, je suis sûr qu'à tout 
Sa.b Pre!'!. une 1nvoc~t1on du, Rev. R~phael af~luent pour prendrt> les mesu1es neces- appel, vous repondrez en adressant im-
~ :n, pour que Dieu protege ~taturk en saires. , .... , ~diatement au c}el le cri des vieilles lé-
bi C.C.ordant une longue vie pour le Comme nous 1 avons deJa annonct, gtons auquel s'uniront 44 millions d'lta-
t en de la nation, le chef Rabbin de la on construira à l'île lmrali, une grande liens : A noi ! 
~~tnunauté, le Rév. Palatchi fit un ser- prison dans laquelle les détenus s'adon· Mussolini 

le Dol ~e ~er~ame a~~ume le lnmman~~ment 
~e~ trou1e~ ~ni nièrent ~an~ le Ii~rè 

--------··· don spécial pour notre vénéré Prési - neront à divers métiers et notamment au Les bases d'un accord sui· -
'"tit et pour la RépubHque. tissage des tapis. "" 

.. ~~cérémonie, ~od;ste_ mais impo Des modifioations. ~ont ég_alement pré vant les J'ournaux italiens Front <lu Nor<l 
th e, PT1t fin par l execubon de la mar- vues dan!'! le code c1vil et penal, notam-1 
b1·e du 1 Oème anniv.ersajre de la Répu- ment en ce qui concerne les ddlais d' op· Rome, 26. - Les joumaux italiens re-

xoum à r Ouest. 
Les soumissions 

tqu . . . ·1 t 1 d La. e. r:>os1t1on qui arre en e cours e Ja jus- lèvent qu'il y a un fait dont on n'a pas 
tit nianiff'station d'hier a revêtu un lice. ! suffisamment tenu compte, c'est·à-dire 
tn;actère vralrnent national et profond;.- ·•· 

1 
l'existence de traités formels entre l' An-

f;,~t ~émocratique. Ce fut une belle af- La grêle à UJa 1 gleterre, la France et l'Italie, en 1906, 
de lflhon de la vénération sans Téserve ---- 1 et entre )'Angleterre et l'Italie, en 1925. 
t~tknos compatriote~ israélites pour Ata- La grêle est tombé da.ns 1a Tégiion d'Ul9 ~ second de ces traités est postérieur 
qlJ.·.1 et de leur att::tchemen.t au régime fMugla). Les g:rêlon.~ avaient la grosseur 

1 

a la conclusion du Covenant et à l'ad-
1 a cré,;, d'111!le noix. Les vle!Jhrds a.<.>lll'ent n'avoir mission de l'Ethiopie à la S. D. N. Il s'a· 

M. B. rien vu de p>.r•il. W> lll'lémolre d'homme. 
1 
git d'engagements d'honneur qui doivent 

J.i 'f. 'f. Ji. • • • • 1 être respecté&. Le Comité des Cinq a re-
010 ;et. tous 1 .. maga•ins juifs avaient Les band 1 ts n1ex1ca 1 ns connu ces traités et 1eur pleine validité. 
'fl~t errnés, entre 9 et 1 1 heures, pour M . 

26 
Au cours d'une re t Or, dana tous ces documents diploma-

'l',:1ettrc à la masse de ~ rendre au e:rtco, · - ncon re t"ques dont l'efficacité tr · · 
·•1 i entre les troupes féderales de l'Etat de Ja- j 1 • , , • • , &e , ou~e. ainsi 

p e. 1. ~ . t d bandils ont 'té t • conf1rmee, 1 Eth1op1e n est Jamais mter-·•· is._.,o, cinquan e eux e ues. • , L C . Lej cadavres ont été exposés pour servir venu~ ,c?~! ~artie contrlactante et.na e ongres d' l . l l tion pas ete mv1tee a accepter es conventions 
des municipalités exemp e a a popu .':. . intervenues en dehors d'elle. Elle n'a-

i -·- Un c1·a· ne hun1ain en forme vait pas voix au chapitre. 
hie;e congrès des Municipalités a tenu, On ne saurait, par conséquent, faire 
•o~' I au Halkevi d'Ankara, une séance de tête Je chien! intervenir aujourd'hui le Négus pour en-
llii,•) a PTésidence du Dr. Behçet Uz (Iz- traver ou empêcher l'application des trai 

A Budapest, 26. - Près de Chongrad, on a • 1 11 'f" 
t 0 'llll\.' .'"'-P. rès examen des rapports des tes so enne ement rab 1es. 

découvert le crtlne d'un guerrier tartare_ D' di._ t&.'1ons ad hoc et après de longues autre part, il est un autre « fait », 
""~• · ayant la forme d'une tête de chien. Les Tar f · 1 · - d 01,# Slons, tous ces documents leur ont un ait nouveau ce u1-c1, ont il faut aus-

T tares avaient la coutume, en effet, de dé- · · , )' al \: •-t etournés pouT p]u.8 ample examen. s1 tenir compte : c est que lt ie ne se 
- former l'ossature de la tête de façon à se • t .,,.,.. · )' 

t~r1· .. ' au demeurant, le ministre de l'ln- (llresen e pas en J:.4JIOpie SOQs esped: 
~u rendre plus terrifiants pour les enrnlmts. d 1' A - b' d 'ant r, qui a provoqué ce renvoi en fai- ·•· e gresseur, m&1s 1en u Libérateur. 

De nombreux indices semblent annon- En dépjt des m•"naces de représailles 
cer que la pénétration d<'s troupes ita .. du Ras Seyoum, lec; soumis!'tions conti -
Jiennes dans le Tigrè est sur le point nuent. cChaque jour, dit une dépêche 
d'être accentuée et étendue Enregistrons d'Enti!cio, en date d'hier. des notables 
d'abord cei_te dépêche : passent les lignes et demandent la pro -

Agadamous, 26. - Le Duc de Berga- tection des troupe~ italiennes.> 
me a assumé le commandement des trou Le communiqué :'\o. 29 en cite toute 
pes quj avancent dans le Tigrè. une série. Ce sont, notamment, celle Je 

:if. Ji. ~ Llgg lcunno J\mlac. fils de Feu Tesfai, 
Le Duc de Bergame est fils dr- feu le de Azruddi, qui s'est présenté aux auto­

Duc de Gênes. 11 avait quitté Tarant(', rités militaires au Sud de !'Agame, avt-c 
on s'en souvient. le 29 septembre der - 50 hommes. Ligg lcunno Amlac appar· 
nier, à bord du Saturnia, à ~a tête dt": lrou- tenait au grouJ>e des cf1taourari> de 
pes de la djvision cGran Sasso>, et salué Gabron, sous la déperidance du Ras 
par le prince-héritier, Humbert de Piê- Seyoum. Le cfitaourari > Debeb, de Aza­
mont, et le Duc de Pi~toia. La présence hadia, :,'est ~ou mis aux autorités italien­
d"un men1bre de la Maison de Savoie à la nes., à Adigrat. Le degiacc Aybasa Ab­
tête des troupes qui opèrent dans le Ti· zaha, de Aze-lhimbiet, accompagné de 
grè revêt une portée morale ~inguliè.re son frère, a demandé à Adoua, d'être 
et dit assez l'importance que l'on attri· autorisé à démontrer ~a loyauté envers 
bue aux événements militaires qui sont à le gouvernement it:ilit-n, en versant son 
la veille de s'accomplir. ~ang :sous le drapeau tricO"lore. 

~ Jf. ~ 1 La politique de te .. rorisme inaugurée 
Le communiqué Nu 29, du ministère de 

1 
par Je Ras Seyoum en vue d'enrayer ces 

1 défections semble les encourager au con 
la presse et de la propagande, transmis, j traire, ainsi que le signale la dépêche sui# 

hier, par la radio de Ro1ne, annonce que 1 vante : 

les troupes du général Pirzio-Btroli ont reçu ~ la ~etnarquer que les étud.,. relatives Une pension à 60 ans Elle rétablit l'ordre, met fin à l'anarchie, 
Q~ ~~duction du coût de la vie ainsi que libère les esclaves, autant de tâches es- l'ordre d'avancer pour appuyer l'action. des 
Pa, .t'~. d~ la viande et du n;1in n'avalent Chicago, 26. - La foule a assisté au pre sentiellement « sociétaires ». 

Asmara, 26. -.J. Sur tout le front, des no­
tables et d..es 1nilita!res se présentent aux 
autorités suivis de gens arnzés et des popu· 
lations demandant aide et protection con­
tre les déprédations perpétrées par les 
bandes fidèles au Négus. 

e c •uff· t f- d' nJer congrès ~ partisans de Tanvsend • • • avant-gardes détachées au-delà de la li· 

lJ
:--..:...;,; 1sammen appro on ies. Ad' t A 

pcntr l'attribution d'une pension de deux Paris, 27. - La situation est trop dé- gne zgra -Adoua- xoum. 
n dran1e aUX abattoirs cents dollars par mots à tous les Améri - licate pour que l'on se livre à des indis- Rappelons que la colonne Pirzio-Bi-

lil~r -·- cains, depuis soixante ans d'âge. crétions. Les faux bruits ne nais.sent que ·roli, constitue Ja colonne centrale du dis-
V[~..; allJ< abatto ""· Wh dispute, qui s'est ·•· trop rapidement et leur action est souvent positif itatien dans Io Tigrè. Elle avait 
~'nllnée, a surgi entre Ismnil et son Nos articles d'exportation néfaste. occupé Entiscio, à peu près à mi-d1Stan-
~, ~. Oelu1-ct porta à son ad- L'Angleterre est entrée dans la voie ce entre Adigrat et Adoua. Les deux ex-
~ hue PhlSieu.r& coups avec le couteau Sur la demande de sa succuTsale d'A- des mesures de coercition contre l'Etat trémités des lignes italiennes dans le Ti-
~11 Ae.rv~t 'POUi' dépecer les moutons. lexandrie, le Türkofis Jui enverra, ces agresseur. Toute infraction aux sanctions grè sont marquées actuellf'ment par le 
., est mort à la suite de Sf!6' blessures. jouTs-ci, les échantillons de nos divers financières sera punie de prison. massif de l'Adagamous, à l'Est, et les 

·tn a été lll'l'êté. articles d' exportatjon. 1 L'activité reprendra le 31 octobre à montagnes qui dominent la ville d'A -

Les bandes du Ras Seyoum, notan11nent, 
continuent à razzier les villages se trouvant 
à proximité des territoires occupés. Les 
bandes d'indigènes italiens ont reçu l'or -
drc de faire des reconnaissances afin de 
protéger les villages se trouvant en dehors 
des lignes. 

Ras Seyoum, dit un~ dépêche d'AXOl>m, 
auratt fait emprtsonner Grasmasc Bravtn 

On communique de Mogadiscto que 
le pay des Chiavelli, actuellement en 
pos.oi.ession des lta1ien 11 , est la zone la plus 
prospère du bassin de l'Ou~d Chebelli. 
On y compte 20.000 ex-esclaves, libérés 
par l'intervention des armes italiennes, 
et qui brûlent de c;e venger de leuTs op­
presseurs, ainsi que des razzieurs abyssins 
qui étaient leur cauchemar. La rivr gau­
che de l'Oued Œebelli est aux mains des 
Italiens sur une longueu1 de 1 OO et une 
largeur de 20 kilomètres. 

C'est de Calaffo, localüé réGemment 
conquise, à 1 OO kilomètres de Moustahil, 
sur la route de Harrar, que sont datées 
le~ dernières dépêches du front sud. En 
voici une, particulièrement significative : 

Calaffo, 26. - De nombreux chars 
armés appartenant aux troupes colonia­
les de la Somalie ont poursuivi leur avan 
ce dans )'Ogaden en pénétrant dans la 
vallée de Bourei où ils ont sunnonté une 
notable résistance de la part des groupes 
"byssins qui ont été mis en fuite. Les Ita­
liens ont fait plusieurs prisonnier&, 

Ln fin du sultan des t.:hiavelll 
Nous avion! relaté, il y a quelques 

jours, les épisodes mouvementés de la 
carrière du sultan des Chiavelli, Olol 
Dinle. On se souvient qu'après sa dépo­
sition par l'envoyé du Négus, on avait 
désigné pour lui succéder sur le trône de 
ses pères, un chef dt" trjbu, son rival, Mo­
hammed Hasan lt. Le correspondant de 
Paris-Soir, à Mogadiscio, annonce que le 
nouveau sultan a été tué au cours d'une 
rencontre avec les partisans de son pré­
décesseur, qui combattent comme auxi· 
lia.ires de l'armée italienne. La veuve et 
les orphelins de Mohammed Hasan lt, 
capturés par les vainqueurs, ont été ame 
nés à Mogadiscio, où ils se trouveront 
sous la protection des autorités italiennes. 

Sur la route de Harrar 
Dagnerei, 26. - On apprend que Vehib 

pacha a ordonné aux Ethiopiens de rendre 
impraticables les routes et les sentiers con 
duisant au Harrar C"t d'ouvrir des grands 
trou~ masqués afin d13 "capturer" les tanks. 

Tous les fuyards du Harrar décrivent la 
grande misère de l'llrmée éthiopienne. Le 
1noindrc signe de mécontentement toute -
fots, est puni de mort. Les autorités et les 
soldats obligent les habitants à se ltt1rer à 
des manifestations sur les places publique.~. 
Les femmes qui pleurent le départ de leurs 
maris et de leurs ftls ont été battues et 
;etées en prison . 
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Notes et souvenirs Coutumes et traditions populaires 

L'abolition des postes étrangères LA VIE L O C A L E La décentralisation 

100

_ \des services~blics en Grèce -·----
LE MONDE DIPLOMA TIQUE titut de chimie avec une organisation 

te moderne. 

ttizrakll dede 
( 19 octobre 1914) 1 

]'étais, paraît-il, très turbulent dans 
LES AILES TURQUES Athènes, 25. - L'application de l'au- mon enfance. Quand on l"n avait assez 
----------"--- tonomie administrative n'est plus qu'une de moi, à la maison,, on m'envoyait chez 

Nos Ambassades et Légations 
Le Mmistre d.e.s affaires étrangères 

'ous avons évoqué, hier, l'abolition 
des capitulations en Turquie. ous vou­
lons dire un mot également sur r abQlition 
des bureaux de po~te étrangers qui en a 
été le corollaire. 

Le 19 octobre 1914, premier jour de 
l'application de la décision concernant l'a­
brogation des capitulations, les offices 
postaux étrangers ont été fermés, et les 
courriers arrivés de létranger ont été re­
mis, pour la distribution, aux bureaux de 
poste ottomans. 

Les premières guichetières 

Etaits. Nous avons, en al>rogea!llt les postes 
étrangères, ~umé l'<>bligation ide l'amé­
liorer s,m.;; c~e : nous ne fa11Hrons pas à 
notre tâche. 

c Mais. à côW des prilv1lèges postaux, il 
e.n est d'autres qui ont, a'UJ poi.nt de vue 
générale.une im'!><Jl'tanoe autrement gra1I1de: 
pour ceux-là iau.ssi, les puissances ont 
mantré un esprit d'amicale C0111clliation 
dont ruous avons !leu dètre sntU>faits bien 
que, e.n agi.s.sa;n.t comme elle.'> l'ont !.ait, 
elles n'ont, en oomme, su.ivi que la. voie 
de la ju,<;tlce et de l'équité" 

c Là encore, nous avons, nous a.u.ssi, des 

vient de décréter un important mouve -
ment diplomatique, visant le personnel 
de nos ambas~ades et légations à I' étran-
ger. 

La fète de ln Hépnhlique 

A l'occasion de la fête de la Républi­
que, les ambassadeurs et les mmistres 
étrangers qui se trouvaient à Istanbul, 
sont tous partis pour Ankara, afin d"as­
sister à la célébration de ce grand anni­
versaire dans la capitale. 

Notre première parachutiste question de semaines sinon de jours.. On une femme que nous désignions sous le 
connaît déjà les grandes lignes du pro- nom de la « nourrice d'Izmir > et chez 
jet gouvernemental. Le pays sera divisé qui je me plaisais fort. Un soir que je 
en gouvernements généraux : Péloponè- m'y trouvais, il s'est passé un événement. 
se, Athènes et la Grèce Continenta- La nourrice avait comme voisine Seh­
le ; Thessalie ; Epire ; Macédoine ; Thra- naze hanim, dont le mari, employé à la 

Mademoiselle Yildiz, membre du 
cTürk Ko~u> (L'Oiseau turc), .s'est lan­
cée dans le vide avec un parachute d'une 
hauteur de 1.000 mètres. 

LES CHEMINS DE FER 'ce ; Illes de !'Archipel ; la Crète ; Iles Io- douane, était très pieux, très régulier 
. !niennes ou bien au lieu de ce dernier, dans ses habitudes. Il rentrait à la sortie 

~-C i·etarll du Sunplo~l . . \trois départements indépendants, <;:or fou du bureau chez lui et 11 ne se serait pas 
Le Simplon Express est arnve hier, Céphallénie et Zan·te, relevant dtrecte- permis de jeter un regard aux fenêtres. 

avec 12 heures de retard, la voie du che ment du ministère de l'intérieur. en passant dans les rues, tellement il était 
min de fer sur la frontière yougoslave Au-dessous du gouvernement géné- sérieux. 
ayant été endommagée à la suite d'une ra} deux degrés d'autonomie locale : la Or, cet homme, presque un ange, par­
inondation. préfecture et la commune. Le gouverneu.r ti de la maison, un matin, avec ses plus 

Par mesure de précaution, quarante devio.ns à remplir : comme pour le seirvice 
nouveaux employés avaient été engagés postal, en eifet, dans l'a.ppllcation des 
une semaine auparavant à la suite d'un mesures que la situ:üion nouvelle n0\15 
examen roulant sur le turc, le français impose, oous saurons incmtrer à la fois le 
et les langues du pays. Ils avaient été ré- tact et la fermeté indispensables pou.r di.s~ 
partis entre Istanbul, Galata et Beyo- siper certaine:; préventions que l'Olll essaiie 

L'ambassadeur d'Angleterre, Sir Per­
cy Lorraine, qui était en congé, est at­
tendu demain. 

Le décès du Comm. Podeslà 
général •era nommé par le gou- beaux habits, n'était pas rentré le soir. 

LA VIE SPORTIVE vernement et aura le rang de sous-secré- Le quartier était en émoi et tous s'ac-
taire d'Etat. cordaient à déclarer qu'il s'était remarié. 

Le Comm. Giuseppe Podestà, ancien d 
Kara Ali• et Di"narl1' C'est, on le voit, une combinaison des Mais personne n'arrivait à compren re 

premier drogman du consulat général, f JI 
puis de l'ambassade d'Italie en notre vil- M h d' . systèmes appliqués dans d'autres pays. comment cet homme, père de ami e, 

e met Se lstlnguent Tous ont d'ailleurs les mêmes sources his- avait pu agir ainsi. On finit par attribuer 
le, est décédé hier, à 5 heures de l'après-

1 

t · la faute à Sehnaze hanim, à qui l'on fai-glu. de fa.ire naitre. midi. Demeuré très vigoureux, très sain }=> • onques. à ans Voyons, d'après .le professeur Den- sait grief de Tecevoir chez elle le premier Outre ces nouveaux engagés, le dé- c Oertai.nement, tous nos dirl.gea.nts sont 
de corps et d'esprit malgré un âge avan- · 

parlement avait distrait de son person- irnl:rus de ces idée.>1; nous sommes sûrs que 
nel central, un certain nombre de fonc - !es age:nts d'ex.écution me s'écarteront ja­
tionnaires qui avaient été placés dans les m,.als de ces principes: nous savons que 
priiicipaux bureaux pour y assurer la des instructions nettes, précises et sévères 
bonne marche du service. lt:•ur seront données p:tr Je,s aiUJtorités com-

d . j' • · le m· "UX tra1'te' cette venu ·, en effet, un~ enquête prélimina1• cé, le Com.m. Podestà avait été mainte- Jas, au eur qui a · 1" 
nu, à t:tre exceptionnel, dans les cadres Les derniers journaux qui nous sont question en Grèce, quelles sont les sour- re, démontrait que son mari venait d' é-
d parvenus de Paris, relatent, tout au long, ces historiques du gouvernement pouser une jeune veuve habitant au quar-

u se1vice actif. Il Ee trouvait être ainsi I h f . .11 l ' • d tJ'er Damlaci'k. 
le doyen d'âge de tous les membres du es mate es ournis en cette VJ e, par es moderne, pris non separement ans 
corps diplomatique accrédités en Tur _ deux lutteurs turcs, Kara Ali et Dinarli chaque pays, mais dans les traits g·éné- Finalement, après discussion, on s'ar· 

Zeki bey avait signalé à cette occasion pétie.nt.es qui OIIlt la volonté de démontrer 
à la presse une innovation : la présence la fau.sseté des préjugés que l'on s'effor­
d'une guichetière à Beyoglu et de deux çait d'entrete.rùr contre lllOUS . 

. Mehmet. raux de l'institution. Elles sont au nombre rêta à la solutio.n suivante : 
quie. L . • • , , \ La d K k ' , " 

F 
. . d' . • . • e premier nomme a ete oppose au de L·oi~ : ame ara as, tres rusee, s mtro• 

onctionna1re une mtegnte scrupu -1 h · f · H . - d l Jl d 
1 h

, . , • h fameux c ampion rançais, enn De- 1) Parmi les sources du gouvernement <luirait ans a nouve · e maison u ma· 
euse, attac e str!ctemt'nt a sa tac e, tra- . . 'hl t h h 1 1 h' -L autres à Istanbul - c.-ites-c.i des Mu~ul- c De telle ,90rbe que Ja date mémorable 

manes. Ces demoi•elles avaient satisfait que nous sa.lu.on ne marquera pas seu­
à des examens très .. ~rieux. Elles pulaient :€ment J'abo:iti.Cln d'UIIl :régime d'op.pre.s­
en dehors des langues du pay•, 1 :i.n natl:ms.le, eL!e marquera sU!'!tout l'ori­
et d'une façon remarquable, le français, lg.ine d'une ère nouveUe, oolle où la Tur-
1' allemand. langlais. Il s'en était pré- quie, c.on.scient.e de ses droits et de 9f6 de­
•enté d'autres voirs, ma.rche:rn librement vern Je progll"ès, 

.
11 

. . . 
1 

glane, mvmci e au ca c as catc can. ·local moderne est sans doute, a t eo- ri volage, sous prétexte de cher"'"er une 
va1 eur consc1enc1eux et touiours a erte, d l · d D 1 K 1 . '. · • d f Il A • li Ï f . . . . Ï En face e a science . e eg ane, ara rie du pouvoir mumcipal. Defendue ans jeune r e à marier. u moment ou e e 
li aisalt~, bp.ar sda verte!' edt v~igo~reusd·e viei - , Ali fit un combat magistral. Quoique ~\la Constitution française de 1789, elle a ne serait pas lf\lrveillée elle laisserait dan5 

esse, o iet e a rrurat1on e tous b .1 , . 2 1 · t 1 1. . . d 1 · 1 b" .. ( t'I' ) • lie . . I' . d • , attu, ·1 res1sta mmu es pour a pre-, reçu une app 1cation pratique ans es un com e « uyu > sor 1 ege qu e 
ceudx' qui ~".aient occasion 

1
. e, connaitre 1 mière manche e: 1 3 dans la seconde, ce lla1ticles 31 et 108 de la Constitution bel- avait préparé. Elle aurait bien soin, de 

et apprec1er ses rare9 qua ites. . . rri hl fo d 7 f • · l 831 , ·1 I' d 1 ' · d J · d' d 're 
N 

, , , f'I qw constrtue une re ali<Jua e pe1 r~ I ge u evner , ou i est par e u p us, a sa sortie e a maison, en ui 
ous presenlons a sa veuve a •on i s L'I · • · , . · · 1 · 1 d · d · 1 o· • • ' f ' mance. ntranstgeant ecnt a ce propos. , pouvoir mun.cipa « qw a sa nature pro- a porte e grat"se e porc qui a a pr d s~l soeul, a tous ceu; 

1
q_ue ralppe 

1
ce c Kara Ali est un excellent lutteur. Quel- pre et son obi et à part avec les pouvoirs priété de faire prendre en horreur la fe!TI' On ne devait pas s'arrêter dans cette vers la. vie ... > 

eui crue' nos C'on ° eances es Pus le force et quelle .,ndurance 1 nationaux ), Estimé de même rang que me que lon ai.me le plus. voie. 
L'administration s'occupait également 

d.es locaux. On avait signalé des bureaux 
bien montés rue Voyvoda, à Galata, et 
on en apprêtait d'autres sur les quais, au 
Merkez Rihtim Han, qui, par sa proximi­
té du lieu d'accostage des courriers, de­
vait rendre beaucoup de •etvices. 

Cette extension était destinée à préve­
nir quelque encombrement éventuel. D' 
autres créations - comme celle d'un bu­
reau sur la place du pont, à Istanbul -
étaient destinées à procurer des facilité• 
au commerce. 

De même à Mahmud Pasa d'Istanbul. 
où il avait fallu remplacer les bureaux 
étrangers fermés. Partout, on avait plus 
ou moins renforcé le personnel et instal­
lé des boîtes. 

Tout ce.la fit que ladministration put 
envi ager sans inquiétude lavenir, lors­
que le retour d'un état de choses normal 
dans les rapports postaux allait avoir 
pour conséquence d'activer les échan -
ges. 

ln timhre SJlécial a\'('<' surchnrnc 
Les bureaux de poste étrangers en 

province avaient été fermés également, 
sans le moindre incident. o~ mesures 
avaient été prises pour assurer la rapidi­
té du service postal. 

Le Tanin évaluait de 80 à 100.000 
Jivre. J' excédent de1 recettes qu'assUTe• 
rait au Trés or la suppression des postes 
étrangères. 

Oskan efendi, alors mini•tre de• pos­
tes, télégraphes et téléphones, avait ins­
pecté en compagnie de •on chef de ca­
binet les bureaux de poste ottomans nou­
vellement créés. « Dans l'après-midi, rap­
portent les journaux du temps, le m i 
nistre s'était rendu RU palais et il avait 
été reçu en .audience par le souverain à 
qui il avait présentait les nouveaux tim 
bres-poste surchargés, créés à I' occas on 
d,. la suppression des capitulations. > Ce! 
timbre~ •on• aujourd'hui rares et trè' 

recherchés. 

Un inci•lt~nt 

La transition s'était opérée rnns auc~ 
ne difficulté. Il n'y eut qu'un seul inci­
dent. 

Le 9 octobre, un communiqué de !'am­
bassade de France annonçant le renvoi 
aux bureaux expéditeurs des sacs postaux 
expédiés à l'adresse des postes française•, 
avant le 30 septembre. 

L'ambassade de France estimait que 
tous les sacs postaux expédi~ avant le 
30 septembre devaient être distribués 
par les postes françaises, tandis que l'ad­
ministration ottomane soutenait que ces 
mêmes sacs devaient lui être remis, d'au 
tant plus qu'elle avait prévenu, assez 
longtemps à l'avance, les administrations 
étrangères. 

Tout le litige était là : au point de vue 
des principes, il n'y avait aucune diver­
gence e,;sentielle, car il restait bien défi­
nitivement acquis que r abrogation mê­
me du régime des postes étrangères n' é­
tait pas en cause et que la France l'ad­
mettait pour tous le~ envois postérieurs 
au 1er octobre. 

L'Italie, lAllemagne, J' Angleterre et 
l'Autriche, par contre, avaient autorisé 
les po tes locales à dietribuer leur cour­
rier jusqu'au 19 octobre et cette opéra­
tion s'était faite, à la sati.faction du prin­
cipal intéressé : le public. La Rusme n'a­
vait pas admis le point de vue ottoman, 
mais 11ncident, en ce qui la concernait 
n'avait pas pris un caractère bien vif. 

Un commentaire caractéristique 
c Nous somme· absolument convaincus, 

é~:ivait à ce propœ ie < Jeune Turc ,, 
que nos fonctionnaires sauront être à la 
hauteur de la tâche et des responsaJbllités 
qu'ils ont a5sumées. Depuls longt.ein,pf> 
déjà, mi a cOll'lSta.té un effort bJen net de 
• otre part, en vue de mod.eirn!se.r et d'ir.­
te n.sifier notre service 'PO.St.al. Sous l'éner­
gique Jmpulslron de S. E. Osk.an efe.ndi, 
notre service pœt l est devenu le mlwx 
ou tn:é de tous le:> Balkans et il peut dv -
User, au. point de V'UC de l'exactitude et de 
la correction, avtt ce.lui de malints gramls 

émues. 1 Avec un peu plus d'habitude du catch, les trois autres pouvoirs constitutionnels, Bien que la nourrice, originaire de 3 

Lea éditoriaux de I' c<ULUS» LE VILA YET Kara Ali doit en faire réfléchir plus d'un. » le pouvoir provincial el communal de- Rumeli, ne crût guère qu'aux sortilège~ 
Quant à Dinarli Mehmet, il vainquit vait former la quatrième partie du pou- de son pays, elle Tecommanda à Sehnaze 

Nos 11011\'cllcs 1>ièc1•s tl'arucnt Mi kl d d (le rtettement, en 26 minutes, le Grec Jim voir public. On voulait de la sorte assu- hanim de faire voeu à 'zra i e e notre population On a livré sur la place les nouv•dles At la~. Le lutteur turc employa quelques rer les institutions provinciales belges dede à la lance}. 
pièces en argent de 25 et 50 piastres 

1 
prises heureuses qui eurent raison de son contre la tO'Ute puissance du pouvoir lé- Celle-ci était prête non pas à sacrifeir une 

pour une valeur de 85.000 Ltqs. dont !adversaire. gislatif et du pouvoir exécutif de l'Etat. poule, mais des chameaux pourvu que 
La direction de la statistique a com­

muniqué, hier, les résultats du rencense­
ment : la population de la Turquie s'est 
élevée à 16. 188.76 7 âmes. Depuis 19 2 7, 

35.000 à la Banque Centrale de Îa Hé- Ainsi donc, les deux athlètes tur.cs fi- Dans ce but, on a reconnu à la commune son mari regagnât le toit conjugal. 
publique, 20.000 L•qs. à Izmir 30.000 : rent une très bonne impression et on peut le droit d'administrer ses propres affai- Or, quelle ne fut pas mon étonnemel'lt 
Ltqs. à Ankara. ' bien augurer de leurs prochaines ren- res d'une manière autonome. Ces dispo- d'entendre Sehnaze hanim tenir des pro• 

l'accroissement est de 2.540.497, ce qui Le retour de :\1. llstuntlag 
représente une proportion de 23 pour M. Muhittin Ustündag, gouverneur 
mille. Nous détenons, à ce propos, le re- 'd'Istanbul, qui s'était rendu à Ankara 
cord mondial. après J'U. R. S. S. d 1 pour assister au congrès des Municipa-

Nous savons que le rencensement e ! lités, est rentré hier. 

contres. sitions forment, pour ainsi dire, le préam- pos désobligeants contre le cdede) doP: 
Notons, en terminant. que Kara Ali bule du domaine propr.e d'action de la le moindre était le mot « edebsiz > (ma 

et Dinarli Mehmet ont vu leurs noms commune, domaine d'action qui, pour élevé}. 

192 7 avait été fait avec b~aucoup de j 
soin. Ce qui est 1mportant, c est que la 1 La 
différence entre 13.648.270 habitants -
chiffre établi alors - et 16. 188. 76 7 ac­

i·éorgnnisatio11 <ks 
télépho niq ncs 

changés re ; pectivements en Ali Ha~an et ce qui est des communes de l'Europe Tout en se gênant, les autres femme~ 
Yusuf Mehmet, fort probab.lement dans continentale organisées d'après le modè- répétaient les mêmes termes. Jusque-lil; 
le but de les présenter comme de nou - le belge, joue un rôle très Î"'1JOTtant. j'avais visité pas mal de türbe et constate 
vellc• vedettes. C' e•t là un truc trè~ pra- En dehors des pays lat~ns, la théorie le respect que lon avait pour ces saPC' 

services t.qué par les organisateurs en Europe et du pouvoir municipal trouva un terrain tuaires. Aussi, me demandais-je comment 
en Amérique. d' ex·pansion favorable en Allemagne. pouva·it-il se faire que des femmes musul· 

cuse une augmentation de l'ordre de plus 
de 20 pour mi!le. 

Le directeur des téléphones d'Istanbul 
est parti pour Ankara. Il fournira des ex­
plications au Ministère des Travaux Pu­
blics au sujet du projet de loi en voie d' é 
laboration pour la réorganisation généra 
le des services téléphoniques. Parmi les 
mesures envisagées, figure la réduction 
des prix de la conversation. 

Le sens de cette proportion est très 
grand : l'augmentation de la population 
d'un pays sig;nfie l'existence d'une admi­
nistration qui assure au public la sécuri­
té et le calme, la possibilité de se conBa­
crer à son activité. La Turquie très peu­
plée, tout comme la Turquie reconstrui- Pour le moment, on se contentera de 
te et prospère, est une des oeuvres et un poser dans les .bureaux; ':entraux des po~­
des titres de gloire de la République. J tes des ai:ipareils de tel~pho?.e autom~h-

De 1911 à 1921. exactement en dix 1 q~e fon~.tionnant a~res ! introduction 
ans, la Thrace et !'Anatolie ont sacrifié 

1 
dune p1ece de monnaie. 

toute leur jeunesse, à l'âge .le meilleur, 1' LA MUNICIPALITE 
au cour'! de quatre guerres. Pendant des 
années, les champs ont été vides ; les 

1 

Le pont Atatürk 
foyers se. sont éteints ; jusqu'à la fonda- Nous avions annoncé que la construc-
tion de la Répu\:,lique, la lutte n'avait été tton du pont «Atatürk> avait été ad ju -
entreprise en Anatolie ni contre la fiè-

1 
gée à la firme allemande Hugo Hermann. 

vre paludéenne, ni contre aucune épidé- , Deux adjudications vont être ouvertes 
mie. Jmaintenant pour le monla~.e et le trans-

L h J J C'est le droit naturel de la doctrine cons- man es fassent montre d.e si peu de re~· 
es 111atc CS Oe utle turco- 1 

titutionnelle, chez Rotteck, Brater et pect envers un saint. J'en demandais l~ 
soviétiques annulés lt?us ceux qu.i qualifient ce pouvoir muni- raison à la nounice qui me donna J'e)(.ph' 

lcipal de droit fondamental. En 1848, on cation suivante : 
Par ·uite d'une div.ergence sur Il' choix admit en Allemagne le droit de self- - Dans sa jeunesse, Mizrakli dede 11.' 

des arbitres, les matches de lutte turco- govetnment à titre de droit fondamen- vait eu le malheur d'adresser un juron ~ 
soviétiqu~s qui devaient avoir lieu, hier, tal, qualification que lon trouve égale- l'un des nombreux « cvliya :t (saints) dt 
à Izmir, ont été annulés. ment dans d'autres constitutions. lépoque. . 

Les lutteurs turcs ont fait quelques ex- , 2) Une autre source historique du self- « Il s'en était repenti toute sa vie et. ~ 
hib;tions entre eux. government doit être trouvée dans la sa mort, il avait enjoint, par testament,~ 

Le (( Panathanaïkos)) t)héor:ie de la décentralisation adminis- tous ceux qui auraient recours à ses ser'''' 
trative opérée par voie d'organes locaux ces posthunes de commencer par l'injtl' 

à Istanbul élus par les administrés. D'origine fran- r.ier, s'1ls désiraient que leurs voeux fo 5
• 

L'excellente équipe grecque Panatha­
naïkos, arrive La semaine prochaine en 
notre vi.Jle. Elle livrera deux matches, 
l'un contre Galatasaray et l'autre contre 
Befiktaf, qui sera renforcé de Hakki et 
de Nuri, tous deux présent-ement à An­
kara. 

çaise, elle a été mise en pratique dans ce sent exaucés 1. .. > 
pays d'une façon complète. Son origine 'f. 'f. 'f. 

remonte jusqu'aux physiocrates (il con- Je ne me souviens plus si c'est cetl,' 
vient d'en rappel.er surtout le nom de année-là ou l'année suivante qu'il fut de' 
'tUTgot), mais elle a trouvé des défen- cidé que 1' on irait visiter la tombe de Mii' 
seurs pour la pr.emière fois lors de la lut- rakli d.ede. 
te contre la centralisation administrative En effet, le mari de Sehnaze hanim Il' 
accomplie par Napoléon 1er, notam - vait ré.intégré ses pénates après avoir Il' 

ment contre le sys•ème des préfec·tures. bandonné ses frasques. 

Les jeunes gens que lon envoyait pour, port à Eyu.p du pont en bois actuel d'Un 
Serenamente corne visse, confortato 

LA PRESSE dei S. S. Sacramenti spegnavasi, dopo 
breve malattia. la cara esistenza de·I 

réprimer les révoltes qui se suc- Kapan. 
cédaient sans interruption, au désert, 
sous le règne du sultan Hamid et, à par­
tir de 1908, en Albanie et en Anatolie, • 

En 1802, Royer-Co.liard déclarait au par La nourrice avait obtenu pour moi I'i111 ' 

lement que la gociété de l'Etat était ré- torisation de faire partie de cette véritll" 
duite en poussière et que depuis s'était hie expéd1tion. Il y avait un cortège coP1

' 

développée dans l'administration la cen- posé d'hommes, de femmes, d' enfi1n~ 
tralisation dominante. La décentralisation tous portant des paniers à provisions cofll 
formait dans la théorie d'alors, telle que me si l'on allait faire un pjque-nique· 

« L'l-niversel >> 

Comm. GIUSEPPE PODESTA 
l'avait développée surtout Henrion de La Toute fut longue. 1 

Pansey, un sim1Ple point de programme. Le « türbe ,, autant que je m'en so~· Segretario della R' Ambasciata d'Ualia 
étaient tous les fils de I' Anatolie. Les tl Les Nos. 2 et 3 de cette vaillante re­
monta~nes. et l.es plaines de cette ~êm~ vue viennent de oaraître, en un fascicu­
Anatolie ? avaient pas connu la paix e 1 le de 25 pages. Nt!ttement bilingue cet-
la sécunte. , . , . , 1 te fois (turc et français), ce numéro con La .vedova ~aria Podestà, il fig'.io .A?· 

'• L~ t%i:t qu~ 1 Anatolie etait dese~te 1 tient des articles intéressants et variés 1 to~10 Podesta con la con.sorte e 11 ~1gl10 
On demandait deux choses : lexpansion viens, se trouvait exposé aux vents. t 
du droit électoral d'une part, de sorte Mizrakl.idede se contente de jurons fe 
que les intéressés puissent participer, par de quelques gouttes de sang de la po" !l n etait pas !e resultat du manque de ~ais- ain i que de nombreuses illustrations. Gm•eppe, la sorella Rosma Podesta, la 

sances ; c est seulement la République! cognata Vedova Copello coi figli e i pa-
qui a assuré la possibilité aux enfants, de 1 LE PORT renti tutti ne danno il doloroso annunzio 
grandir ; aux adultes, de vivre. l La lcmp(\te en M·u•Jll'll .. l e pregano d'intervenire ai funerali che 

Il est hors de doute que, dans dix ans, I . . . ' c c c avranno luogo, lunedi, 28 ottobre, aile 
nous dépagseron• les 20 millions. Et nou_s Depuis trois Jours, un fort vent«:_ du ore 10, nella Basilica di San' Antonio in 
ne tenons pas compte ici des émigrés qui sud souffle en Marmara et empeche Pera. 
viendront du dehors. Nous ne faisons beaucoup d'habitants des îles de descen 
pas entrer non plus dans Le calcul le re- dre .en ;rille ou de rentrer chez eux. A 
gain de vitalité qui sera apporté à ce ' Yen.ikap1, quelqu'un qui se trouvait sur 
pays par r activité économique dans tous le :1v~ge, a été emoorté par les vagues 
les domaines. 1 et 1! s est noyé. 

Cela veut dire que l'armée qui sera j 
créée par un peuple de plus de 16 mil-

1 
, • 

lioons d'âmes, fort et courageux, et équi-
1 

L Institut dt• chimie de Bnyazid 

L'ENSEIGNEMENT 

UNA PRECE 

Beyoglu, li Z6 ottobre 19 35 

Si prega di non mandare fiori. 
La presente serve di partecipazione 

persona le. 
«FUNUS» Pompe Funebri 

pée de façon moderne, pourra écarter I On projette de créer à Bayazit un ins­

t out danger ex t éri eu r à deux conditions : t!!!!!!!!'!ll!!!!!!!'!!ll!!!!!ll!!!!!""!'!ll!!!!!"'!!!~!ll!!!!!ll!!!!!!!!!'!'!!ll!!!!~!ll!!!!!'!""'!!"~"!!!!!!!!!ll!!!!!ll!!!!!!!'!!!ll!!!!!!!!!!ll!!!!!ll!!!!!ll!!!!!ll!!!!~!ll!!!!!ll!!!!!ll!!!!!'!!"'l'!flllllll 
l'une, c'est de progr.,sser sans arrêt ; l'au- 1 ------ -- -

tre de nous en tenir étroitement au ré­
gime qui nous a fait vivre ces joUTs de 
bonheur, de calme et de sécurité. 

voie d'élection, à l'administration in té- · l' 1 · I h · f'd'I s 1mmo ee, a1ssant a c au aux i e e · 
1 rieure ; d'autre part, une démarcation t · · t d' t · U es moins ex.igean s que au res sain fi 

des actes administratifs à faire par la Sehnaze hanim, pour cuire la poule• !~ 
commune. un feu de broussailles. A ce mome!'lt i 

Les réformes de la Monarchie de juil- nourrice, affairée, s'approchant de J11°' 
let réalisèrent, au moms en partie, ce que me dit : e 
Henri on de Pansey et d'autres avaient - Eloigne-toi ; tu m'es confié : "~r 
précédemment demandé. C'est alors que étincelle est vite partie et tu peux brûle' 
f on institua la technique juridique de la If. ~ ~ , r· 
décentralisation et de la surveillance des Voici maintenant la nouvelle du loi', 
communes par .l'Etat, autrement dit la nal qui m'.a décidé à écrire ces souve 
tutelle administrative. Un pas en avan1t · nrrs : , ; 
dans la même direction a été fait par les « Le public se réuni, chaque mard.1'-rr 
lois de lempire libéral (promulguéees en J' endroit dit « Mizraklidede > et se h~ t• 
1866 et 1867) et de la IIIème Républi- à divers divertissements. La dame H11t~, 
que (lois de 1871 et 1884). âgée de 65 ans, fille de Bekir, ayant v ~Î' 

Nous avons sauvé C·e pays de dangers\ 
de tout genre, par notre union et en fai-

1 

sant nôtre lesprit de la Révolution d' A­
tatürk : les 

0

dangers de toutes sortes ne 
peuvent naître que de l'affaiblissement 
de notre union et de lélan dl" la Révolu-

3) La troisième souTce du gouverne- lu rôtir une poule, le feu s'est comnttl 0e 
ment local est le self-government anglais qué à ses vêtements et bien que J'ol'IJr' 
d'après lequel les citoyens se chargent 

1 

soit porté à son secours, elle a reçll 
de ladministration des affaires locales, brûlur-es. > rii· 
sauf quand elles dépassent leurs forces S'il ne reste plus de vestiges de la to ~f 

~· ou qu'elles ont besoin d'être dirigées par be de Mizraklidede, on voit, cepend'V 
des vues d'ensemble. Pour comprendre qu'en secret, le saint continue à aid~r ef' 
le caractère à part du gouvernement local femmes ayant encore recours à son JJ1

1 

tion . 
F.R.ATAY 

--------0·-------~ 

LES ASSOCIA TI ONS 

Cour •lu soir à la ::'\lnisou 
du Peuple de Beyoglu 

La Maison du Peuple de Beyoglu a or 
ganisé des cours du soir gratuits de turc, 
français, allemand, anglais, russe, ita -
lien, comptabilité, électricité pTatique et 
connaissances ménagères. 

Les cours commenceront le 1er no • 
vembre prochain. 

On peut se faire inscrire chaque jour 
de 9 à 20 heures, en s'adressant à la di­
rection de la Maison du Peuple de Bey- , 

o~~ 1 La garde qui veille à la frontière de la Somalie Ualienne 

en Angleterre, il convient de dire que les cession 1 
Repd Nuri GüntekÎl'I• 

(Du «Cumhuriyeb) 

--~-~~-~co>-----~~...--""' 
SOCIETÀ OPERAIA IT AUAlll~ 

autorités locales anglaises se sont déve­
loppées spontanément et, dans la plu­
part des cas, elles doivent leurs a-ttribu­
tions à la force de la coutume. Ainsi que 
le dit M. Percy Ashley, « en droit, les 
autorités locales sont simplem-ent des Dl M. S. ~·· 
créations du pouvoir législatif... mais Les réunions de fanùlle (matinée5) br' 
linfluence est si forte que le citoyen con- bituelles commenceront le 3 no'\fetJltiofl 
çoit même encor·e à l'heure actuelle, le prochain. Les cartes de fréquen.t• lq 
self-government comme un droit dans 9ont délivrées tous les soirs de 16 à e'' 
lexercice duquel le pouvoir central n'a heures au siège de la Società. On. 1, 

pas qualité pour intervenir >. « Les prié de présenter deux photogra? 
grands pouvoirs politiques de I' Angleter- oil' 
re, remarque un connaisseur avéré de investis par la législation ou paT ÙJ c 11 

l'administration de ce pays, M. Boutmy, tume (whieh devolve upon ~1~1· 
ne sont à aucun degrr. les créatures d'un conunon law). Ce qui f&it ressor~r til~· 
pouvoir consütuant quel qu'il soi't >. D'a- rement la nature coutumière des 1î~ Je~ 
près Redlich et Hirst, le self-gov.ernment tions locales an.glaise• dans lesque~ e fol1' 
c'est l'accomplissement par les habitants juri9tes de ce pays voient un dr0~ t.it~ 1 

des localités ou par .Jeurs ~epTésentants <lamentai auquel le législateur s'a ' 
des devoirs et des droits, dont ils furent· de toucher. 

1 
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L'E. 'THOliSIAS:\IE DU PUBLIC a été FORMIDABLE 
hier soir au 

m~RTHA EG<iERTH 

JE~tt 
MELEK j pré:::t •• el 

Kif PU RA 
dans: 

L'inauguration du théâtrej 

communal de Bologne 

Il Y a cinq ans, ~·=~ible jncendie dé, 1 
truisit la scène du « T eatro Comunale » 
de Bologne, l'une d.es plus importantes 
salles lyriques de l'lta~e. Le 28 octobre 
prochain, ce théâtre sera rendu. 

3-BETOCLU 

llION CŒUR T'APPELLE Lïncendie de 1931, qui détruisit tou-
1 te la scène, n' endo.mmagea pas grave _ 

ment le reste de l'édifice dont l'architec-
( llleln Hers ruft nach Dlr) te fut le célèbre Antonio Ga Ili, dit le Bi-

Le plus GRAND FILJ\f CHANTANT DE LA SAISON biena, le premier des architectes de sal­
les théâtrales. 

Matinées ù prix réduits ù 11 h. ' La 
•~=::::=::=::::;:::==:==:::=:::=:::~===================:ml . merveilleuse salle baroque ne souf. fnt aucunement de ce désastre. Quant à 
CONTE DU BEYOGLU 

Guérison 
pauvreté. parce que, surt<>Ut, je ne pou­
vais pas me marier avec celui que j'ai­
me, une jeune dessinateur sans fortune, 
sans emploi, pour qui j'aurais été une 
cha'l'ge. Et pourtant, j} m'aime comme je 
l'aime, et il souffre. 

c Pardonnez-moi la pedne que je vous 
fais. Je ne veux pas que vous me regret­
tiez trop 1 Et puis, voyez-vous, je 

Elle est sauvée.... voudra.is vous demander une grande, une 
Ces trois mots contiennent pou1 M. detnière faveur, celle d'être bon pour 

Jules Maudrier tout un monde. Il se les c Lui >. Vous pour-rjez lui être si utile 

--o--

Par René DAUMIERE. 

répète depuis quarante-huit heures, inlas- avec votre situation, vos relations. En 
sablement, comme on fTedonne l'air d'u- souvenir de votre petite Charlotte, je 
ne chanson légère et ob.sédante. Elle est lvous supplie d'écouter ma prière. Il s'ap­
&auvée J Quelle adorable petite phrase J lpelle André Lacourt, 67, rue de Vau-
Cornrnent en décTire l'enivrement ex - g:ÎTard · · · > 
quis ) Ah 1 qu" 1mport.e, puisqu· elle sigru- . M. ~ules a lu. Longtemps, il demeure 
fie que Charlotte guérira. immobile assis dans un fauteuil où si 

Une bienheureuse clarté traversa l'â- souvent Charlotte dut rêver. A présent, 
~e de M. Jules. La semaine qui vient de tout lui semble affreusement cla'ir : les 
1 écouler n'est plus qu'un cauchemaT, fr .. oideurs de Charloue, sa tristesse, sa 
'-Paisé maintenant. J_ maladje de sa fian~ gene. ·· Et si, maintenant qu'elle est hors 
<:ée, .J' opération, Ja clinique, la nuit atro· de da,nger, elJe accepte encore de f épou­
Ce où guetta la moTt, l'amélioration mira· seT, c est, sans doute, que, comme avant 
culeuse, tout aboutit aux trois mi0ts qui sa maladie, la pauvreté: lui paTaît trop 
renou.ent le fil enchanté d'une jeune vie lourde ... Elle ne l'aime pas ... Et lui .. , 
Pauionnément chère : elle est sauv.é.e. Charlotte 1 Un bref sanglot monte à 
Cliarlotte !llJérir• J la gorge douloureuse de M. Jules. Et, 
I M. Jules a cinquante ans ; à cet âge- ~oudain, H songe à l'Autre, .. Parce qu'JI 
à, voyez-vous, on comprend pleinement a ~onnu ces derniers jours la pire an -

le Prix d'une existence humain.e, le prix go1sse, il imagine cet Autre, son inquié­
dr l'amour •. , tude, .. Sans doute, sait-il la maladie de 

Voilà six mois que Charlotte lui a fait Charlotte, mais peut-être ignore-t-if aus­
la grâce de lui djre : c J'accepte de si qu'elle va mieux '> 
" 0 us épouser, nous nous marierons à len- Brusquement, M. Jules se sent un vieil 
~rée de l'hiver .,. M. Jules a été homme. Le sacrifice qu"I va Faire 
'.bloui. Et, en vérité, n'est-il pas ma~ni- lui parait très simple. Sa douleur, pour 
ficru~ qu'une Jeune fille de vingt ans, tou- ~ne ~nute, vient de_ l.ui souriTe, embel­
t~ Petrie de beauté, de blondeur, accep- J1e d une sorte de pa1s1ble douceur, tou­
te que lui, un homm~ la-id et qujnquagé- te rayonnante de bonté, d'oubli d'elle-
f\aire, devienne son mari ? même.·• 
I Oh J certes, oi M. Jules appartient à St<r le petit bureau de Charlotte, d'une 
a. triste race des sceptiques. il pour- main étrangement calme, à son tour. 

tait peut-être penser à. certaines cho - M. Jules écrit. Une adresse, d'abord : 
'••,., li pourrait se murmurer ~ lui- • M. André Lacourt > Et puis quel­
t't\êrne, par exemple : c Ûuj, tu es laid, ques lignes : c Mon!'.ieur, il faut que vous 
~Ili, tu as cinquante ans, mais tu es épou5:iez Charlotte, qui n'a jamais aimé 
riche, tu es un jndustriel poµrvue d'une que vous. Venez me voir à mon bu­
ltroase situation. Et elle n'est, après reau ... Charlotte a été très malade, mais 
tout, qu'une jolie petite fille qui n'a elle va guérir,., • 
::ur toutes. richesses . que la hale heur Elle va ~uérir, .. Qu'ajouterait M. Ju-

Q
- son sou1Jre, la lumière de ses y~ux... les à cela ) Il sent bien que le seul fait 

q·IJand tu as rencontré cette humble mi- de savoir sa guérison assurée lui donne-
1nette en chôma~e. crois-tu donc, naïf, ra tous les courages, toutes les abnéga­

~U.e ce n'est pas elle qui, plus encore que tioqs, même celle de donner à un autre 
01• a pu remercier le destin ) , lenfant chéri, ]'enfant ingrate. mai!i aussi 

hl Assurément, !"l M. Jul~ ~tait un hom- - ô unique bonheur qui compte - l'en-
e 2'rincheux et Taî~onneµr, il n..e man- fa nt ~auvée, ·, 

la scène, qui fut complètement détruite, 
elle a été refaite d'après les principes 
technjques le.s plus modernes. On a égale­
ment refait la façade du théâtre qui a re­
çu un cachet solennel et monumental. 

L'inauguration s'ouvrira par une sai­
son d'une v;(ngtainc de ,.epT1é&cntation. 
A la soirée d'ouverture, on donnera 
« Don Carlos > de Verdi A !"affiche 
sont inscrits : la c Norma > de Bellini 
(à l'occasion de son centenaiTe), l~ 
« Fiamma > de Respighi, le c Prince 
Igor > de Bor-odine ou bien c Boris Go­
dounoff > de Moussorgski. 

~=::.:.:.==.=::=:...;;;::::::=.======= .. v1·e Econom1·quc el F1·na11c1·e .. 1~e 11 l.A \'ILL~; ~NTIERE SE PRESSE au ;.,. . 

11 
- Cine E T 0 ILE 11 Nos relations con1n1er- Spierer et l~ C.e. hollandai~es ont ache-

JlOtlr voir : 11 té du tabac a Karaburun et a Man1ssa au 

R 0 B E R T A 
ciales avec l'Italie prix m?~en de 60.90 ptrs 1e kilo suivant 

11 11 On sait que les douanes ont été infor- la quUaltntee. nouvelle SOCJ·e'te' 
mées off.ciellement que le traité de com-

11 
merce italo-turc, arrivé à exp.ration le Une société va être créée sous la dé-

1.c Pl.lJS GllAl\'D et le plus ELEGANT SPECTACLE 19 courant, a été prolonge jusqu"au 20 !nomination < Société limited d"exporta-
chantant et dansant !le l'ANNEK Allez li' YOll' .1 novembre 1935. tion et de représentation >. Elle TCpré-

............................................................................... c Les relations commerciales entre nos St"ntera également, f'n Turquie, des fir-
............... ••••••••...................................................... deux pays, écrit le Curnhuriyet, conti- meos étrangères. 

• -- A u ·' 0 u RD' Il u 1 - , nuent, sauf en ce qui concerne les pro· Le marché des 
tl 1 j duits -énumérés dans la liste No. 1 des b "bl 

ern er our cle pro)ectiou au Cin(• S LJ M ë R sanctions de la S. D. N., c"est à d.re tou-
1 

corn ustJ es 

<Ill SllCCèS colossal tes espèces d'aTmes ·et de matériel de Les usin~s à gaz ont v-end.u le coke 

L E S Y E U X 0 1 R S 
guerre. qu'elles ont produit ~n été .ot la produc-

avec BAUR 

comme 

---••!.!& G i-1 t-ett-e-+ M ... 

« Les marchandises italiennes se trou- tion journaHère est aussitôt écoulée. La 
vant dans les dépôts des douanes se-ront coopératives des employés d'Ankara a é­
Tetirées et des certificats d'origine seront puisé de même, le stock de coke qu'elle 
délivrés pour les commandt"s déjà re 4 avajt fait venir d'Allemagne d-e façon 
çues. 

1 c Les pourparlers pour la conclusion 
d'un nouveau traité de commerce vont 
commencer. • 

• •. et celles avec la Grèce 

On espère que par suite des nouvelles 
cüspositions contenues dans le traité de 
commerce lurco-grec, nos exportations 
de c pastirma > (jambon turc) à desti­
nation de ce pays et qui ont diminué dans 
de fortes proportion§, reprendront. 

Poissons salés 

Un négociant de Bafra avait envoyé 
à l•tanbul, pour être exportés, 50.000 ki­
lo~ de carpes salées, mais il y a eu ici 
même des acheteurs. ,,. ,,. ,,. 

que r on a beaucoup de djfficultés à s'en 
procurer, à Istanbul, en ce moment 

Le prix du f rêt 

La succursale d'Istanbul du Türkofi~ 
reçoit, sur sa demande, les tarifs du frêt 
de diverses agences maritimes pour exa­
miner les mesures à prendre pour le 
ttan .... port à bon marché de ses articles 
d'exportation dans l~s ports de l'étran­
ger. 

Adjudications, ventes et 

achats des départements 

officiels 

L'intendance milita.ire met en adju­
dication, pour le 12 novembr.e pTochain, 
la fourniture de 1. 5 OO lits à 12 livres tur-

Tous les intéressés ont été informés ques pièce. 
que la Grèce passe de fortes commandes JI. :f. JI. ~.tterait point de s'avouer cel~. Mais "",...,.,...,. .... ,.,...,....,,...,..,.....,~,,.,.~ 

.b'st tout simplement un pauvre homme Banca Commerciale ltallana 
l Us~ pour lequel la seule vue de Char- L 
bO\te vaut tous les trésors, toutes les ùp!lil !DllèremeDI ter!é If réserTe! asf e r 
•pies situations de la tetre, alors... Lit S44.;;l<t'i,49a.e" ' 

i ar rnauvaiac chance, c'est quelques 

pour no~ sardines .. t nos liqueurs qui ont 1 La base navale d'l!'tanbul met en adju­
·- été en grande faveur à la Foire Interna- ,dication pour le 6 nov~mbre 1935, la fouy Silbermann .O~ Co. ~nale de :-·loln.iqued.' • nituredesarticlesci-a';L~:s: 

~ os ar 1c es exportation Olives 2.0000 
Ltqs 

2.800 
7.400 
7.800 

10.500 

.;'..~" avant la date fixée pour leur ma- Direction Centrale MlLAll , 
• ge que la maladie de la jeune fille Fili•l•s dans toute l'ITAL!E, !~TAN BUI, 
.'t Venu tout gàter. Heureusement, se IZMIR, LONDRIŒ 
r;0 "sole M. Jules, dès sa com,pl~te gué- NEW-YORK 
t.son, le retard se-ra réparé. Il~ se ma- Créntions à l'E,ranger: 
l~:ront avec un.e joie accrue par la cer- Banca CommerC'fale Italiana (France) 
..... ucf~ réconfortante d'avair échat>per à Paris, 1\farReille, Nice, Menton, Cnn-
w,, ll$8\ Monnoo, Tolosa, Beaulieu, àfonte 

R"rand danger. Cnr o, Junn-le-Pins, (~asablanra, (Mn-
,,. "' • roc). 

~ A.~jourd'hui, M. Julea ~·acquitte d'une Banca Com1nerclale I•nlian& e Bulgara 
' thon sacrée. Charlotte, qui doit en - Sofia, BurJBS, Plovdy, Varna. 
dot~ demeurer la clinjque une quinzajne Banra Commerciale ltRliana e Gre ·a 
' Jours, lui a dit : AU:ibne1, Cavalla, Le Pirée, Salonique. 
-- T Jul la cl f d Banca Corntnerciale ltaliana e Rum~na, 

Io enez, Cl, vo:ici e e mon Bucarest, Arad, Braila, arQsov, Cons-
4ffe.rncnt. Vous irez me chercher des tanza, Cluj, Galat11:, Temisoara, Suhiu. 
flrtiatrea dont fal besoin. Quand on m'a Banc11 Comn1crcinle ltaliKna e_er 11l!':git-
""'enée ic-i, en ambulance, je ne pou- to, Alexap.drle, Le Caire, Pem11nour 

.... , n' ' J' ~ · Mapsourah, etc. 
1'Ûre' q est_-,cella~S.. son~er a tout. eta1s 

8 
C . 

1 ~. 1Je 1 a is mounr .. , auca omn1ero1n e ltitlian~ 'frit•* Cy 
,., New-Yorl<. 

l•t . Jules a pria la clef, une liste d' oh- Banca Commerciale ltaliap~ Trust C• 
la ~a à rapporter, et il se sent tout fier de Bostoo. ' 

(':he dont on le charge. Banr.a Oon1nv~rcial1 lh1liaRa Tful' Cy 
Il\ Quand il est entré dans le petit loi!"- Phil~delphi~· 
.,.•nt ?e la jeune fille, chaud encore de A!Hlintioqs Il l•j<Jtr~nger, 
tell chere p-ré.ence, une émotion très Sapen della Sviz~erR lt~liana: Lug~uo 
to lte, trè.s bpnne a fait hattTe son J:Cpllinzona, Çh1as~o, Lµcaruo, Ateua 

Ctl1. tlrisfo. 
A11sea. · . l . d" . :panque ltrançaiae et ltlllienne pour 

d~ La vite, swv3nt es •n acat1ons l'Ainéiique du ~ud. 
t•od Jeune fille, il a troyvé les objets de- (en ~'rnnce) Pari•. 
r>o~e, très bonne a falt battr.c son (eo Argen~lne) Buenos, Ayres, Ro-
Cofft- re de rjz, une livre ... Seul, un petit 1ario de ban ta-FIS. 
c~• et à ouvrage échappe à ses rechcr- (au Jlr~ail) ~ao-P~olo, Rio-de-Jn-
t'\ a o~ d Ch 1 l' Il neiro, Santos, Bahia, CullrJb& 
l.Jal\· u one ar otte a-t-e e mis ? l'orl> Alegre, ltio Grande, Recif~ 
ti"l-J s ce logis f>resque inconn"t.t ( sou- (Pernu~\?Uu~)· . 
%i ~ de la téput11tlon de sa fiancée, (au Ch1hJ ::;qnt1ago, Valparqjso, 
qlte etst, orpheline. ~- Jules n'y est venu l•n Çolon1!.i1e) Bogota- Baran. 
ttien res -rarement } , il se sent terrible- quilla. .li 

pt, ernbarr.,.é. (en J'.Jruguay) ontevidep. 
~., ree, de la fenêtre, un burea4 attire Banca Uug~o-Italinna, J!uduve&t, Hat-

r van, lf.îiikole, lf,tti:o, Kormed, Oro11· 
<off eaards. Peut~être dans son tirojr le bq:. a, S3 eged, etç . 

ret d - . • ·1 , D "'•n eane se troun-t-i ' ouce - J1a11cp ltali~no ('n ~:quateur) Qayaiiuil. 
<:& qt, . .avec la ferveur qu'il voue à tout M~nt~ 
lo; 0 ":.touche Charlotte, de près ou de Sanpo lialiano (•u Pérou) LI"'"• Ar~-

'· ' 
1 ~VI. Jules a ouvert le tiroiT... qu1pa1 V~llao, p1,.1~co, 'ffuji.1 o, ·.foaqa, 

..._... 1 L f'- • D 'olJit'ndo, Chiclayo, loa, Piura, Puoo, 
~ r . e co pet n y est point. ans Çblncba Alta. 
~)\.,~~Olt, il n'y a qu'une enveloppe, une fl~n~ tJaodlowy, w. \\'arszavie!:i. A. \'ar· 
lion ~Ppe bleu ,,Ale, avec:: cette inscrip- sovie, Lodz, Lublin, LWO\Y

1 
Pozan, 

a~· • Monsieur Jules Maudrier. Pour Wiloo etc. 
tJ. 1..' ap_rès ?NI mort. » Et ces mots aont Hrvatsko Baqka D. D. Zngfeb, ~ous~•k. 

l,t tn.,n de aa bien aimée... Soci.elM lt•lieno di ÙfedilO; J'4tlan, 
<• •· Jules prend l'enveloppe, la balan- Vien!!•· 
Ir<>~ nftre ses doiats, telle Ul)e tentation Siège de lstaq~ul, !tue \Tq\voda, Pa-

" " q l•zZP Karakoy, Tphlp~o11e 1'6r• 
4.:h, rte. Et, irr~sistiblement, il la dé- 44841-2-8-4-5. 
'• : •te, lit sur le feuillet qu'H en reti- Ag~nçe d'Istanbul Allalorqciyan Han 

Direclipn ''J'él. ~:lll(X).-Opératwqs gi\q.: 
l l~•A1on ami. Je MJi• bien mal'lde. Tout 1 22\1\5.-Po~fpuille Uopument. 2~\Ul. 
J. ~"Ure, !"ambulance v.a m'emporter. fl:i"!~'.pn: ~~Il. - Obaqgo OL POft.: 
' ·1 no qu . . . d -e1 1 e Je v.a~s mounT i en e pa- Agence de P~ra, latiklal Oadd. 2-tî. Ali 
V"'1t lrlornents, on i>eut tout dire, et je Nainlk HMP, Tél. t'. I~. 
1'"'6.· Voua demander -parden .. , Je n'ai Suocuraale d'liwlr 
tlrrie~: V"éritablernent Tépondu aux sen­
~'f!.t d que vous m'ave:i témoian.és avec 
'l>ou&etr e bonté. J'ai aceept.! de vou• 

Parce que j' étajs laue de ma 

Location de coffre1-fort.!I à Péra, UalaLa 
Istanbul. 'I 

SERVICE TRAVELLER'S CHEQU~_J --

1 S T A N B U L Sur la demande de sa •uccursale d"A- Huile 20.000 
lex.andrie, le Türkofis lui enverra, ces Savon 30.000 

GALATA, llovagimyan Han, No. 119-GO 

Téléphone: 4-lG46--44G47 ------Prochains Départs 

Deutsche Levante-Linie, 

Hamburg 

d'Istanbul --------

Ser,•lce réuulier e11tre llamburg, 

Brème, Anvers, lstnnbul, l\ler 

Noire et 1·etour 

Yapeurs attendus à Istanbul 

de lJAl\tBURG, BREME,.AN\'ERS 

S/S ANGORA act. dans le port 

S.B ANDROS • " 3 Novem· 

S/S A VOLA " " 9 » 
SiS uLM " ., 13 Novembre 

! Co1npagnia Genoveze di 

Navigazionea Vapore S.A. 
Départs prochains pour 

NAPLES, \'ALENCE, OABCE­
LONE, MARSEILLE, GENES, 

SA \'ONA, LIVOURNE, CIVITA-
VECCHIA et CATANE; 

S/S CAPO FARO le 31 Octobre 
S/S CAPO PINO le 14 Novembre 
S/S OA 1'0 ARMA 13 28 Xovemhre 

Départs l)l'OChains vour BOUR-
GAS, \'AHNA, CONSTANTZA, 

GALATZ et BHAILA 
S/S CAPO P1NO le 30 Oofnbn· 
S/S CAPO ARMA le 13 Nuv.-mhrn 
SiS OAJ>O FARO le 27 :\'ovembre 

1 l!'lle&I t1e p1uage en claeie unique à. 1>ria 
réduit.a dana cabines extérieures à J et 2 litx 
nourriture, 'in et eau minérale y compris. 

jours-ci, les échantillons de nos divers R'iz 50.000 
articles d"exportation. Pois chiche.s 40.000 

Sucre 30.000 
4.400 
7.929 

Les ventes de tabacs 

à Izmir 

La campagne des achats de tabacs a 
été ouvert.e à Izmir. Les firmes Hermann 

La dir.ection de I' écol~ de gendarme­
rie d'Edirne met en adjudication, Je 4 
du mois prochain, la fourniture de 200 
mille kilos de farine pour Ltqs 2. 300 

MOUVEMENT MARITIME 
-------···-------

LLOTD TK'.IESTINO 
f>alata, !\Jerkez Rlhtim han, Tél. 44870-7-8-9 ............... _ 

D E P A R T S 
1'.1IRA partira lundi 28 '-'ctobre à 17 h. pour le Pir6e, Patras, Naples, Marseille 

et GOne•. 
NEREIDE p~rtira jeudi 31 01·tobre A 17 !1. pour Bourgaz, ""nrnti., ( Constantza. 
CILlCJA partira nlercredi 30 Octobre à 17 h. pour 8ou1gaa Varna Ceo1t1ntza, 

Sulina, Galutz ut Drailo. 

ASSIHIA pnrtirn jeudi 31 O<·tobre à 17 h. po1..:r Cavallo, Salonique, Vole, le Pirée, 
Puirn~. SunU-Quarsntn, Rrindlsi, Ancona, \'Pui.se et Trieste. 

·-·----
St.'r\'iC'(• t.•on1biné avec lei. luxueux P"-que!Jo&s des Soc::iét6s ITALIA et COSULICH 

Départs 11rocbalns tl'lstanbul 

pour OOl'RGAS, YARNA et 

CONSTANTZA 

SJS TINOS charg. du :10- 2 Nov. 

13-16 " 

~aur \'ariations ou retards pour h:tsquels la compagnie ne peut pas être tenue respon­
Hable. 

Danube-Line La Compagnie d6livro cl., billots di10cts pour tous Jes ports du Nord, Sud ot Centre 
Atid Navi{lntion Company, Caila d'Amérlc1u•, pour l'Austrnlie, la Nouvelle Zélande et l'Exlrilme-Orlent. 

S/S ULM " ,. Erste Donau-Damptschlflahrts- La Compagnie ~.!livra clos billots mixtes pour le parcoura maritime le., .. lre lslanbul-
Gesellchafl, \'lcune l'aris et lstanbol-1.c·n~ros. Elle délhre aus1i les billots de l'Aero-l>lapre••o Italiana pou. 

Le Pir6e, Athènes, Brinrtisi. Départs twochains tl'lstanbul 

µom• tlAl\IOOURG, BREME, 

AN\'ERS et ROTTEROA:\I : 

Départs proch:.ti11s ))OUI' PoJ11· tous renseignement~ ~·adresser à i'Agence Générale du Lloyd Trle1tioo, llerkes 
BELGltADE, BCOAPES I', BRA-. Hihtim Han, Galata, Tél. 4477& el à son Bureau de Péra, Galata-Saray, Hl. 44870 

TISLA \.A et VIENNE 1 ===,,,,...========,.....,.....---;..;....,......,,,,,,,;,;,.,,,......,..... __ _ 
S S llll LOS act.. dans le port 

StS HF.1Rl\Ol.F.1A .. " ~9-31 Oct. 
S/S AR'l'l\ .. .. 5- 6 Nov. 
S/S ANDHOS charg. du 7-9 Nov . 

Lauro-Line 

Déµarls proebains pour Auvers 

S/S AOttILLE LAURO., ., 10-12 Nov. 
s:s LAURA LA URO charg. du 26-27,. 

S/S A !,ISA ,, le 30 Octobre 
~/S A'J'ID " le 14 Novemb<e 
S/S ALlSA le 25 Novambre 

Oé11arts prochains pour BEY­

ROUTll, CJ\Jt'FA, JAFFA, PORT 

S;\JO et ALEXANDRIE: 
StS A1'1D vers le 30 Oot. 1935 

S/S ALISA • le 10 Novembre 

M/S A 'l'IO • le 22 " 
Sei·uice •f'ki"l bimenau~I Je lllersino 
pour Beyrouth, eailfa, Jaffa, Pord-Said 
el AleJ>andrit, 

Service s11éoinl d'lstanh11l via Port-Said pour Japon, la Chine et les Indes 
par des bateauit·express à des taux de frêts avantageux 

Connaissements direots et blllets de puuge '[>Our tons les ports du 
monde en wnnexion avec les paquebots de la Hambm:q-.Amerika 
Linie, Norddeutsche1· Lloyd et de la Ilamb1Lrg-Südamerikanische 

Dampfscltiffahrts- Gesellschaft 

Voyages aériens par le " GRAF ZEPPELIN " 

FRATELLI SPER c 0 
Quais lie Galata Cl11lli Rihtlm Han 95-97 Téléph. 44792 

' Départs pour Yap<'urs /Compagnies Dates ' (oauf impr6' ) 

Anvers, Rotterdam, A ms ter- 11 Gauy1uttle1 u Compagnie Roàale vers le 7 Oct. N éerlandaiae e 
dam, Hambourg, ports du Rhin 11 l'e,.es ,, Na'1gatioo à Vsp. vers le JO Nov. 

Bourgaz, Varna, Constantza "Ce1·t1,, 
" " vers le 5 Nov, 

'
1 lJ ly.Tsea 11 vers le 16 Nov. 

1 .. 
.. • • vers le 18 No,,., " Ly01" !Jfaru " 

Pirée, Marseille, Valence "Lima Maru" Nippon YuOOD vers le 20 Dec, 

"Toyyoka .llary,. Kaiohs vers le 18 Jan. 

-
O. 1. ~'. (Oompag111a ltaliana Turismo) Organisation Mondiale de Voyages. 

Voyages à forfait. - Billets ferroviaire•, maritimes et aériens.- {j() °Io d• 
reduction 1ur le• Che111inw dt fer Italien• 

S'adresser à: FRATELLI SPERCO: Quais de Galata, Cinili Rihtim Hanlll>-97 
Tél. t479:i 



4 BEYOCLU 

LA PRESSE TUROUE DE LE MATIN 
Da1is le Tigrè OCCU]Jé pa1~ les Italiens 1 Vie Economique et Financière 

... l>'i .. --o--
La construction des routes ( Suite de la troisième page J 

r 01inion 1u~li~ue turnue anen~ ~ue la iyne 
1uive r exemple ~e la ~ale1tine 

Le prix du f rêt 
1 La sLccu1sale d'Istanbul du Türkofis 
l ,cço.t, sur rn demande, les tarjfs du frêt 
!de cl.verses agence;; maritimes pour exa· 
1 miner les mesures à prendre pour le 

1 

t• ansport à bon marché de ses articl<"• 
d' exporta.ion dans les ports de !' étran· 

1ger. ------····--.......... ____ _ 
Anbra, 26 A. /\. - L'Ulu, en 1~sé-JYougoslavie. . . I ... et celles avec la Grèce 

rant \'informa: ion de J érusalcm. sur .1 a~-1 cQ_uelques-~n des tra.1tres, . enne.mis 1 
resta:ion de trois individus impliques des 1 ures, qui ont trouve auiour? hUI: 
dans Je complot contre Ata!ürk, écrit : r asile chez nos voisins du sud - aioute j 

cla population de T.urquie,. vivement notre ;onfrère - . étaient ptécédemrnent 

1

. 
émue depu ,s quelques iours, L:ra cette en Grece. A la swte des proJets sem~la­
information, nous n'en doutons pa3, avec bles à celui d'aujourd'hui, qu'ils lenta1e~t 1 

une profonde satisfaction. Les autorités d'organiser, la Grèce le~r refusa le droit' 

On espère que par suite des nouvelle• 
1 dispositions contenues dans le traité de 
l commerce turco-grec, nos exportation• 

1 de « pastirma > (jambon turc) à desti· 
1 nation de ce pays et qui ont diminué dans 

1 

de fortes proportions, reprendront. 

britanniques en p;.i]estine apportèrent de vivre sur son territ~1re et les ex.pulsa 
une attention p;.ir ticu ière et un min mé· de chez elle. La Bulgarie a accompli aus-, 
t.culeux aux exigences. d'un.e amitié ré':'ll.e si son devoir et nous a _f~it de temps en 
à ]'égard de h T urqme. dans leur act1vi- temps un semblable plaisu. . I 
1é contre ceux qui voulurent attenter à la Nos vo;sins d~ sud com1?1~ la ~:i:ne ~t 1 

personne du Chef de l'Etat turc et à !'or- la Palestine avaient adopte iusqu a pre-1 

, Poissons salés 
Il Un négociant de Bafra avait envoyé 

à Istanbul. pour être exportés, 50.000 ki· 

dre et au bonheur de la T i.:rquie. sent sous ce rapport une attitude que, 
l 

los de ca~pes salées, mais il y a eu ici 
même des acheteurs. 

"'"'"' Les cl.:tails 0 1...,enus jusqu'à présent au pour la qualifier du terme le plus léger, 1 
sujt't du compiot démontrent qu les en- nous app.ellerons indiffére~.te. . , • \ 
nemè.'l d'Atatürk c'tst-à-dire de la Tur- On doit comprendre qu indignes et re 
quie, ont cherch

0

.! en Syrie et en Pale•- vol tés de ce qu'on ait osé di;ïge; un ?.om 
tine un mil.eu propice à leurs préparatifs plot contre la personne sacree .d A~aturk, 1 

et à leurs tentatives. La population de nous sommes excusables de n avou pu 
Turquie qui voit dans Atatürk l'incarna- d~s fors •. nou5 borner à ~u.alifier seulement 
tion de tout ce qu'elle a de plus rncré, d rnd1ffe~ente cette ~ttitud7. , . 
dirige ses regards malgré elle, vers ces Pousses par une 1mp.ul~1ve . emot~on, 
milieux où les séditieux cherchèrent et nous nous trouvons obliges d exammer 
trouvèrent ]'occasion de s'établir, de se la situation plus sérieusement et plus en 
réunir et de se préparer Rien de plus na- -iétails, comme nous l'avons fait dans 
turel que la France 1:1mie, prenne eJle aus notre précédent article. 

Un convoi de can1ions abyssins se dispose à partir pour le front 

si les mesures nécessaire,; contre les mi Donner asile à ceux qui se parent du 
sérables aventurie•s qui abusèrent de rn titre de soi-disant réfugiés politiques est 
tolérance et de son ho~pitalité. Tous les tout au plus une règle vulgaire, et bien 
voisins de la Turquie sur toutes les fron- sujette à caution, du droit international. 
tières savent très bien que depuis le jour Pour tout pays, la véritable règle consis­
où le• nouveau régime fut instauré, notre te à respecter sincèrement les droits de 
ligne de conduite, à nous, a été celle de son voisin et à veiller avec une extrê.me 
!'ordre et de la sécurité, vigilante et sin-· attent.on à ne pas permettre que 1 on 
cère. Et nous, nous ne saurions non plus prépare en tout repos des entreprjses 
nous attendre de leur part à une toute susceptibles de lui causer du tort. Il est 
au>re attitude n; admettre qu'ils aient un difficile, autrement de dissocier lïndiffé­
intérêt quelconque en dehors d'une poli- rence et la mauvaise intention. 
tique d'amitié. Cependan, il n'est pas ous espérons qu'après ces expl1ca -
exclu que dans ces rég;ons flo ignées des lions, les autorités syriennes convien -
personnes dont cette polit'que de sécu- dront que nos publications n'avaient rien 
rité et de sincérité ne fait point r affaire, qui dût les SUrprendYC.> 

Asmara, 26. - Le correspondant du 
Voelkiscber Beohachter de Berlin, affir­
me que la guerre, le long de la monta­
gne et dans la vallée du Tigrè, a été ga­
gnée avant tout par 100.000 ouvriers 
qui ont construit les routes. Il relève que 
la route asphaltée par•tant d' Asmara. Ion 
gue de 150 kilomètres. à travers monts 
et vaux, constitue une oeuvre sans pré­
cédent. 

Il rapporte ensuite une conversation 
avec le général Maravigna qui a affirmé 
que les mouvements d'une armée moto· 
nsée représentent un grave problème 
dans un pays comme l'Ethiopie où le mu 
let est indispensable. 

arrivent à des po tes leur permettant de 
fermer les yeux sur les machinations des 
aventurjers et de le• encourager ainsi 
dans leurs actes. Nous n'avons nul doute 
que ladministration de la France en 
Syrie n'hé~;tera pas elle aussi à prendre 
incessamment des mesures catégoriques 
et radicales •usceptibles d'empêcher de 
pareilles aventures et de prévenir ces, 
sor:es de prémédirations basses et viles.> 

"'"'"' 
M. Asim Us, écrit dans le Kurun : 
cLÏmportance du complot ourdi sur 

les territoires de la Syrie et de la Pales­
tine contre la personne ,.;icrée d' Atatürk 
se précise tous les jours davantage. Tan­
dis que, d'un côté, le nombre des per -
sonnes arrêtées par les autorités judiciai­
res à Ankara s'accroît, larrestation de 
trois des conjurés à Haïfa, par les auto­
rités anglaises de Palestine, démontre 
que l'affaire avait des racines beaucoup 
plus profondes qu'on ne l'aurait cru de 
prime abord. On s'aperçoit que les Çer­
kes Ethem et Re~d, plutôt que d'être des 
meneurs, en l'occurrence, sont des in• -
truments. 

La droiture témoignée, à cette occa­
sion, par l'autorité br!tannique a suscité 
une vive satisfaction au sein de !'opinion 
publique turque. Etant donné qu'une par 
lie de la bande des conjurés se trouve en 
territoire syrien, chacun est impatient de 
voir la façon dont se comporteront éga­
lement les autorité" françai es qui admi­
nistrent ce pays. 

On •e refuse à admettre que les auto­
rités française et anglaise puissent adop 
ter une attitude différente. C'est pour 
quoi nou~ nous attendons à ce que, de la 
Syrie également, dP-~ nouvelles S'U!!Cepti­
bles de •atisfaire le peuple turque, nous 
parviennent prochainement.> 

"'"'"' 

La Grèce à la veille 
du plébiscite 

"'"'"' Asmara, 25. - Dans l'espace de quel 
ques jours, le haut commandement, après 
avoir accompli !'oeuvre grandiose, con­
sistant à rendre possible d'atteindre les 
lignes avancées au moyen d'autocars, est 
maintenant en train de transformer les 

Athènes. - L'état de siège en sentiers en routes pour camions. Cinq 
Grèce sera suspendu dix jours avant le I mille. ouvriers travaillent pour la cons 
plébiscite. Pour une période de dix jours truct1on des routes et des centres hy -
avant et dix après le plébiscite, tous les drauliques. Cinq mille autocars, 40 
tribunaux de Grèce cesseront de s' accu- mille mulets, 20.000 chameaux et 20 
per de procès politiques. D'autre part, 1 mille ânes sont employés pour les servi­
le commandemen't du premier corps d'ar, ces d'intendance. Durant le m?i~ d~ sep 
mée, vient d'interdi~e. pour toute la Grè- j terr;br,e, 40.000 ho~m~s ont ete debar­
ce, toutes réunions en plein air ou dans I ques a Massaoua~, ams1 que 65.000 ton­
une enceinte fermée, sous peine pour les nes de marchandises. 
contrevenants d'être traduits en conseil La situation sanitail'e 
de guerre. 

Asmara, 26. - Dans une nouvelle m-Les leaders des parus de gauche 
de )'opposition coalisée ont déclaré que terview ~u'il a accordée. a1;"' journalis: 
la restauration monarchique ant.cipée te.s, le se~a.teur Ca~te'.lam, m~pec~eur ge­
n'a en rien influencé leur décision an té- i n.eral supene~r sa.mtaire de 1 Af.nque 0-
rieure. Tous les partis de gauche partici- nentale, a declare que la. nourr!ture, des 
peront au plébiscite, tout en formulant s~ldats est. abondante'. bi.on preparee et 
des réserves quant à ses modalités et à bien. fourme en v1ta~?es. Les ~oupes 
ses méthodes. reçoivent dans la souee, une ral!on de 

De son côté, le gouvernement prépare 
le terrain pour le plébiscite. Après la pro 
clamat1on qu'il a adressée aux Crétois et 
qui n'a pas trouvé un écho favorable par 
mi les insulaires, le général Condylis, ré­
gent et premier ministre de Grèce, vient 
de lancer une proclamation aux réfugiés, 
en majorité vénizélistes et républicains, 
et qui, paT leur nombre, constituent un im­
portant facteur électoral. Le général Con 
dylis assure que le nouveau régime réa­
lisera toutes les aspirations et revendica­
tions des émigrés qui auraient tout inté­
rê't à approuver plébiscitairement la res­
tauration monarchique et le retour du 
roi Georges en Grèce. En attendant que 
les réfugiés aient donné des preuves de 
leur royalisme, leurs dirigeants et leurs 
quartiers 'ont surveillés de près. 

X. 

vin tonifiant ; elles ont été vaccinées con 
tre toutes les maladies possibles, notam­
ment tropicales. 

Les hôpitaux sont vides. 
cCes résultats, dit le sénateur Castel­

lani. sont dûs à la prévoyance du Duce, 
qui comprit que !'organisation sanitaire 
a la même importance que r organisation 
militaire. La clinique des maladies tro­
p.icales, fondée à Rome par le Duce, 
prépare les médecins et le personnel sa­
nitaires pour l'Afrique Orientale. Le Du­
ce a voulu fort opportunément que les 
troupes fullsent vaccinées contre la véro­
le, le typhus, le choléra. Les troupes sui­
vent les règles de l'hygiène tropicale ; 
elles sont toujours survoillées. La stérili­
sation des eaux potables, une nourriture 
abondante en toutes les vitamines néces­
saires, assurent r absence absolue d'épi­
démies. 

M. Yunus Nad1 rappelle, dans le Cum- 1 o 1 Les services sanitaires fonctionnent 
huriyet et La République, l'indign!ition Nous prions nos correspondants 1 aussi gratis polir les indigènes. La situa-
q ui avait été suscitée par l'attentat de 

1 

éventuels de n'écrire quA s JI · · · d h b' d T' ' 
ç ur un seu 

1 
lion samtair.e es a 1tants u 1gre est 

Marseille contre le roi Alexandre de côté de la feuille. déplorable. Il est difficile de trouver un 

Abyssin sain par suite de leurs condition nent un pourcentage de 8 grammes d'or 
de vie primitive et ·leur mauvatse nutri- par tonne de sable. 

tion. Ils sont S•urtout atteints de tubercu- La n1onnaic en Ethiopie 
Jose ou de maladies 5exuelles. Les méde-
cim italiens leur prodiguent leurs soins Vienne, 25. - Le journal Nacht Aus-
continuels avec abnégation. gahe annonce que J' Autriche a cédé à 

l'Italie le droit de frapper les thalers de 
Les niiucs tl'or tic l'.El'ylhréc Marie Thérè•e, qui ont exclusivement 
Asmara, 26. - Les mines d'or de l'E- cours en Afrique Orientale. Les journaux 

rythrée seront remise~ prochainement en relèvent, par conséquent, que le Négus 
exploilation. On y .emploiera des escla- dépendra de J' Italie pour ses besoins en 
ves libérés et des prisonniers de guerre, valeurs métalliques. 
régulièrement rétribués. Dans la region 'io 'i- 'io 

de Hamas1en, sur un filon de 80 kilo - Le thaler de Marie Thérè•e est la mon 
mètres de longueur, existent 18 mines. naie favorite des Ethiopiens. Il contient 
Le principal gisem~nt se trouve dans la 28,0668 grammes d'argent au titre de 
zone de Barentu, ou il y a un filon de 833,66. La première monnaie éthiopien-
120 kilomètres. On a con~taté la présen- 1 ne a été frappée en France d'ordre de 
ce d'or dans le Tigrè. Les sables et les Menel.k, en 1896. E.lle répétait en poids 
torrents des provinces occidentales du et en valeur, le thaler de Marie Thérèse, 
Goggiam et dans le bas p'1ateau con tien- 1 mais ne parvint pas à le supplanter. 

TR~~.~hE'.~P~~fü~çt~~~.~YA I' Ti\ R ! F D'ABONNEMENT 

Turquie: Etrauyer: 
Mnu' ~aziy~ - Il. 1,;1'mal 

A partir dl' \ 1i11dr<'di l l Odobre HJ35 
chaque soir à 20 h. ;JO. Les Samedis 

et Dimanl'hes .Matinl>eti h 15 h. 

l 
6 

U11~. 

an 13.ùO 
mois 7.-

Ltqs. 
1 an 22.-
ô mois 12.-

3 mois 4.- 3 Ill 0 IS 6.50 

EMIR SEVIYOR.====== 
( L'Emir aime) 
Opérette en i:l acte" 

de ~i. Yusu~· smrnm 
l\Iu~i<pio du Mo. CAHl,Q CAl'!JCELLI 

Prix: !()(), 75, 50, 25 - LogoH : 300, 400 
iforvice do tramwuy~ µuur toutes 

les direction~. 

--------0-------~ 

1 COLLECTIONS de vieux quotidiens d'Is­
tanbul en langue française, .des années 
1880 et antérieures, seraient achetées à un 
bon prix. Adresser offres à cBeyo~lu> avec 
prix et indications des années sous Curlo-

1 nti!. 

S e r v i c e 1 e p l u s r a p 1 d e p o ~ r ï · E /-.,' Y 0 R K 

DE L'Of:,:t-.N 

~ 

par les Transatlantiques de Luxe 
5 15 8 RE M EN (51 600 tcnrH'S) 
S 1S EU R 0 PA (49. 700 tonnes) 
SS COLUMBUS (32.500 tonnes) 

\ 'Ot'S ECONOl\llSFZ 1111<' nran1ll• 11m·tic des frais 1lt' fJar­
c·ours d'ici jus11u'au port 1l'cmbnrqucmeut eu achetant un 
billet direct ISTANBUL - NE\V-YOHI{. 

S'adresser aux Agents Laster, Silbermann & Co. 
I 

Istanbul, Galata, Hovaghimyan Han No.49-60, Tel.: 44647-6 

Tous les intéressés ont été informés 
que la Grèce passe de fortes commandes 
pour nos sardines et nos liqueurs qui ont 
été en grande faveur à la Faire Interna· 
tionale de Salonique. 

Adjudications, ventes et 
achats des départements 

officiels 
L' Intendance militaire met en adju· 

dication, pour le 1 2 novembre prochain. 
la fourniture de 1.500 lits à 12 livr.es tur• 
ques pièce. 

La base navale d'Istanbul met en adju· 
dication pour le 6 novembre 1935, la four 
niture des articles ci-après : 

Olives 
Huile 
Savon 
Riz 
Pois chiches 
Sucre 

. 

Kilos 

2.0000 
20.000 
30.000 
50.000 
40.000 
30.000 

Ltqs 

2.800 
7.400 
7.800 

10.500 
4.400 
7.929 

La direction de l'école de gendarme· 
rie d'Edirne met en adjudication, le 4 
du mois prochain, la fourniture de 200 
mille kilos de farine pour Ltqs 2. 300 

LA BOURSJE 
Istanbul 25 Octobre 1935 

(C:ours de clôture) 
F.MPHUN'l'!'i OBLIGA 'f!ON~ 

Intérieur 95.- Quaiq 10.riO 
Ergani Hl3.'i 95.- B. Rllprésentntif 4!i.f1!l 
UniturCl 1 24.00 Anadolu 1-TT 43 ...... 

Il 22.HO Ann·lnlu Ill 41J.~~1 

III 23.20 

ACTJONS 
üe la R. T. 5!j,5() 

r, Buuk. Nomi 9.50 
Au porteur 9.60 
Porteur de fonds OO.-
Tramway 
Anadolu 

30.60 
25.-

Sirket-Hayriye 15.60 

Téléphone 
Bomonti 
Dercos 
Ciments 
ltt1hnt dny. 
Sark day. 
Bnlia-Karaidin 

_, ..... 

Régie 2.30 Droguerio Cent. 

11.~ 

t:!.Pb 
9,fJ 
o.!11· 
1.fib 
4,tli' 

Paris 
CHEQUES 

12.00.-
617.-

79.45. -
4.72.38 
9 76.93 

&l. 7 1. (j() 

Prague 
Vienne 
Madrid 
Berlin 
Belgradti 
Varso' ie 

19.20.ll' 
4.21.~ 
5.8().tiJ 

Londres 
New-York 
Bruxelltis 
Milan 
Athènes 
Geuèl'e 2.44J)7 Budapest 

l.17. JU Bucarest 
63.93 44 Moscou 

DE\'ISES (\1entes) 
Pets. 

Amsterdam 
Sofia 

01.\)7.10 
1l4. w.a:! 

4.21 ...... 

4 51 .. JO 
U1l 77.f>b 
lù.!lb· ..... 

Pst9· 
20 !<'. français 

1 S~erling 
1 Dollar 

20 Ures 
20 ~'. Belges 
20 Oraobmes 
20 F. Suisse 
;.>() Levas 
20 C. •rohèques 
1 Florin 

168.-
619.-
125.50 
172.-
82.-
U.-

818.-
24.-
OO.-
84.-

1 Schiling A. Ili) ..... 
1 Peseta 25·,... 
1 lllark J.l . ...-
1 Zloty ;!4 . ...-

20 (,eis 16 ..... 
20 Dinars [i-1/ 

1 'l' h . 1 ,,., .... c ernov1tc 1 .,~· ! 
1 Ltq. Or !J.4

1 

l .Mecidiye u.o3~ 
Banknote ~· 

FEUILLETON DU BEYOGLU N° 5 n'importe quel autre secrétaire. bouton électrique Et la servante accou- C'était tout de suite qu'elle avait be- place son paquet, la jeune fille lonlf"~ 
1 - Il n'y a pas de place sous mon toit rue à son appe.l, il ordonna_: soin d'assistance, et, dans cette nature l'enclos de pierres entassées qui bordaieJI 

V 1 E 
pour une secréta.ire de votre âge 1 C'est - Recondmsez MademotseUe. sauvage, à cette heure et en cette saison, ' de cc côté, J'jmmense propriété. 
tout à fait ridicule, et je regrette de vous Noe le eut _le désir ~e l'implorer. Elle l'abandonnée ne voyait aucun appui à es- Les aboiements des chiens, dans ]eUr; 

! décevoir, mais il m'est impossible de 1 tendit les mams vers lm, mais il ne la re- pérer. niches, signalèrent, au passage, sa pré· 
vous accepter. gardait pas, et elle comprit combien En dehors du château, il n'y avait sencc jnquiétante en ces lieux. e 

L'HOMME DE 
(MON7~ JOYA) 

Par MAX DU VEUZIT 

- Oh 1 balbutia Noele, qui croyait toute insistance serait vaine. pour elle aucun réfuge. Voyons, n'y aurait-il pas dans ct:11 , 

voir soudain tous les objets toumer au- Alors, en titubant, elle suivit machi -1 Pauvre être passif, on lui avait dit de grande demeure, un être humain qui .a.~t 
tour d'elle. Cela ne veut pas dire que nalement la femme qui la Teconduisit de- ,partir et elle s'était mise en route, obéis- rait pitié de sa détresse et la sauvet8 ' 

vous me renvoyez ? hors. sant à la directive donnée. Son but était des ténèbres? 
- Je ne puis pas vous garder, cepen- Quand la jeune lille, son paquet sous d'atteindre M. Le Kermeur, et elle était Jamais comme en cette circonstanc'~ 

dant, mademoiselle. le bras, se retrouva sur le bord du sentier, venue jusqu'à lui... elle n'avait tant souffert d'être seule 8 

- Je suis venue parce que vous de - ses forces l'abandonnèrent tout à coup Où voulait-on qu'elle aille, mainte - monde. 't 

mandiez quelqu'un, monsieur. et elle s'écroula, terrassée par la fatigue nant ? Vers quelle destination porter ses Elle pensa à sa mère dont elle n'a"
81 

• 

Entre les g:ands arbres dénudés, 1 Monsieur, une dame vous deman- - Evidemment, mais vous ne faites autant que par sa déception. pas ? jamais connu les caresses. , JI 
'oele, apre's plus de tro1's heure.• de mar- 1 de. - d ff · C t ' d t t "t 1 · f t Il J · · • . • li D' · u e 

1 

pas u tout mon a aire. e ecrasement e ou son e re u1 u ne u1 para:issa1t meme pas que e Jeu ne pouvait pas permettre q _.ât 
c~e. vit soudain surgir une clarté. Bien- Dans la pénombre de cette fin d'après - J'ai mes diplômes, mon bachot... bienfaisant ; quelques larmes qu'elle ver eût à chercher autre part. son paradis, une mère se désintére,,... 
tot elle fut ur le plateau où, dans l'air 1 midi d'hiver, Noele distingua un homme je parle anglais. sa ensuite la soulagi,rent de son énerve- D'ailleurs, les bois étaient sombres à de !'.enfant laissée sur Ja terre. 

0
, 

vif et transparent, Montjoya dressait de 30 à 35 ans. - Connaîtriez-vous le chinois, que ment. Bientôt elle put s'asseoir, et, la tê- cette heure. Déjà, le sentier ne s'y dis - De là-haut, cette mère lui devait pt 
1
, 

vers les nues ses épaisses murailles de De dessus un gros livre qu'il compul- ma réponse serait la même : je ne veux te dans les mains, elle essaya d'envisa - tin.guait plus et la montagne apparaissait tection. Et l'orpheline eut vers la rTJ 0 ' 

pierres grises et son donjon crénelé. •ait, il leva les yeux vers l'arrivante. pas de femme chez moi. Ceci est péremp ger sa situation. dangereuse avec ses pentes à pic et ses cet appel désespéré : 
Ce fut en elle un soulagement. - Monsieur Le Kermeur ? interrogea 1 toire et ne soufQ-e aucune exception. Hormis Montjoya qu'on venait de lui gigantesques échancrures. 
Enfin 1 Elle était arrivée 1 celle-ci timidement. La voyageuse courba la tête, désolée mterdire, elle était éloignée de tout lieu Quant à la vallée, séjour des hommes 
Ses jambes étaient •1 las es qu'elle s'as - C'est moi, mademoiselle ; vous dé- de sa malchance, de sa lassitude ... de habité et dans l'impossibilité physique heureux, des foyers tièdes, des habita -

sit un moment pour mieux reprendre sirez ? ' cette réception ... Tout dansait devant de gagner à pied une autre habitation. tians closes la nuit, un grand brouillard 
haleine. Sans mot dire, elJ,. tendit la lettre. ses yeux et elle c.rnt qu'elle allait s' éva- D'ailleurs, qu'aurait-elle fait au Belvé- sombre l'envahissait peu à peu, et ses 

Un instinct de coquetterie la porta à Surpris, l'homme la prit et la lut. Un nouir, dans ce bureau, aux pieds de cet dère ou à Roquebillière ? Point n'était moindres recoins s'ouataient de brume. 
e-511uyer son visage, à lisser es cheveux profond étonnement !le répandit sur sa homme sans pitié. besoin de sonder les flancs de son por- Bientôt, la montagne elle-même s'en-

' bruns, à brosser de la main ses vêtements physionomie. Puis, Noele enregistra une Le dos appuyé au mur, elle restait de- te-monnaie pour savoir qu'il ne conte - sevelirait d'ombre. 
pou!!Siéreux ; puis, le coeur battant et sorte de crispation qui l'inquiéta. bout, les yeux clos, si pâle qu'elle aurait nait plus de quoi payer un gîte. Une peur atroce fut en Noele : cell<! 
s'efforçant de vaincre son émoi, elle mar - C'est insensé 1 Je demande un se- attendri le moins sensible des coeurs. D'un autre côté, son tuteur lui avait de passer la nuit dehors, perdue dans 
cha vers la maison principale avec tant crétaire, je précise pour quels travaux et Mais l'homme ne faisait déjà plus at- défendu de recourir à lui, et même, en cette immensité. Frissonnante, les bras 
de la&aitude, qu'elle chancelait sur • s dans quel site nous sommes ... Et l'on tention à elle. La tête r,eplongée, à nou - supposant qu'il consentit encore quel - croisés, dans un geste d'instinctive dé -
jambes. m'envoie une femme, une jeune fille 1 veau, dans ses bouquins, il paraissait a- que secours, son envoi parviendrait trop fense, elle se leva ·et regarda autour 

Une vieille femme la précéda jusqu'à Qu'est-ce qu'on veut que je fasse de vous voir oublié la présence de la visiteuse. tard, comme l'aide des religieuses de d'elle. 
un cabinet de travail dont elle ouvrit la ici, ma pauvre enfant '? Cependant, comme celle-ci ne hou - !'orphelinat qu'elle pourrait peut-être Bien que ses jambes fussent raides et 
porte. - Je puis faire le même travail que gcait pas, il appuya 11on doigt sur un implorer. ses pieds douloureux, abandonnant sur 

( à 1uivre > 

Sahibi: G. PRIMI 

Umumi ne,riyat müdürü: 

Dr. Abdül Vehab _/ 

M. BABOK, Bas1mevi, Galata 

Sen-Piyer Han - Telefon 4346& 


